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La BRVM ouvre sa 
séance de cotation du 
jour en hausse par 
rapport à la séance 
précédente...

La BRVM ouvre 
sa séance du Jour

Bourse Uemoa
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Douze embryons 
créés pour sauver le 
rhinocéros blanc du Nord

Togo / Promotion de financement du logement abordable

Amélioration des statistiques

Avec deux femelles, le 
rhinocéros blanc du 
Nord est en danger cri-
tique d’ ...

La CECA bénéficie de 
l’appui de la CRRH-UEMOA

 ● (Page 04) 

Le climat de
consommation dépasse 
son niveau d’avant la crise

Suisse

Bonne nouvelle : le 
moral des ménages 
suisses concernant 
l’évolution de l’écono-
mie ...

Partenariat entre 
Ecobank Côte 

d’Ivoire et l’Etat

Financement des PME

Ecobank Côte d'Ivoire 
et l'Etat de la Côte 
d'Ivoire à travers le mi-
nistère de ...
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Service public 

Le casier judiciaire 
désormais 

délivré en ligne  
La Cheffe du gouverne-
ment togolais Victoire 
Tomégah-Dogbé a pro-
cédé au ...

 ● (Page 11)
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Le Club de Paris 
engagé dans la mise 
en œuvre de l’ISSD

Service de la dette

Le Club de Paris a si-
gné le 16 juillet 2021 un 
accord avec 33 pays éli-
gibles dont le Togo, pour 
la mise en ...  ● (Page 04)

Burkina Faso 

Bboxx et Geocoton
 électrifieront 2 millions 
de personnes via le solaire
Un accord de coentre-
prise vient d’être signé 
entre le fournisseur d’ac-
cès à ...  ● (Page 06)

du Togo

Site web: www.leconomistedutogo.com 
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Cours des devises offert par
du Togo

Devise
Achat
Vente

Euro

655,957 548,000 5,005 766,500 606,000 439,750 84,500 148,750

655,957 555,000 5,065 773,500 612,000 446,750 86,250

Source : BCEAO

151,500

Dollar us Yen japonais Livre sterling Franc suisse Dollar canadien Yuan chinois Dirham Emirats 
Arabes Unis

 ● Le Directeur Général de CECA, 
Yombo ODANOU
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Baromètres Togo
Référentiel
Valeur Sources
Superficie :   56 600 km² Populationdata
Population :   7 889 094 habitants (2018) Banque mondiale

Croissance démographique : 2,42 % / an Populationdata
Taux de natalité :       33,30 ‰ (2017) Populationdata
Taux de mortalité :    6,90 ‰ (2017) Populationdata
Espérance de vie :      65,00 ans (2016) Populationdata
Déficit budgétaire :    2,1% (2017) BAD
Smig : 35 000 FCFA (2012) CCI
Effectif des Agents de l’Etat : 44 504 (2015) Fonctionpublique

Risque pays (Coface) : C COFACE
Taux de scolarisation : 83% INSEED

Pays frontaliers : Ghana, Bénin, Burkina Faso
Indice de fécondité :    4,38 enfants / femme (2017) Populationdata

Chiffres clés
Valeur Sources
Taux de croissance : 5,1 (2019) CNC
Pib/hbt : 672 Dollars US populationdata
Taux d’inflation : 1,7 (2019) CNC
Balance commerciale :   373.810 millions (2017) BCEAO
Dette publique :   72% du Pib (2018) FMI
Taux de chômage : 3,4% (2015) PNUD
Budget national :   1.461,0 milliards F CFA (2019) MEF
Notation financière : « B » (Mai 2019) Standard & Poor’s
IDH :     0,503 / 1 (2017) Populationdata

Amélioration de rendement

INAM lance le progiciel intégré SAP
L'Institut National d'Assurance Maladie du Togo (INAM) a procédé au lancement 
officiel du progiciel intégré SAP (Système Application and Product for data proces-
sing) le vendredi 25 juin 2021 à Lomé, en vue d'améliorer son rendement.

 ● Bernard AFAWOUBO
 

Amorcée depuis 
quelque  temps,  la 
marche  vers  la  mo-

dération pour amélioration 
de  sa  performance  vis-à-vis 
des populations se poursuit 
au sein de L'Institut Natio-
nal  d'Assurance  Maladie 
(INAM).  C'est  dans  cette 
optique,  que  L'Institution  a 
lancé  officiellement  le  pro-
giciel  intégré  SAP  (System 
Application  and  Product  for 
data processing) ce vendredi 
25  juin  2021  à  Lomé. Cette 
cérémonie de lancement 
s’est déroulée en présence 
de  la  Directrice  Générale, 
Myriam  Dossou-d’Almeida, 
du  chef  projet  SAP  Inam 
ADOGLI Komigan, de Koné 
Sakarya, DG Groupe ALINK 
Telecom et plusieurs autres 
personnalités.  Le  progiciel 
SAP qui comporte au total 
quatre modules notamment 
le module  controlling  (CO), 
le module Human Capital 
Management (HCM), le mo-
dule  Matériel  Management 
(MM)  et  le module  Finance 
(FI)  d'inscrit  dans  la  vision 
de  l’institution,  qui  est  de 

devenir un centre d’expertise 
national de l’assurance mala-
die au Togo et dans la sous-
région où l’innovation s’allie 
à l’excellence pour optimiser 
la gestion des ressources et 
offrir des services de qualité. 
A en croire ADOGLI Komi-
gan, Chef projet SAP INAM, 
cet outil de travail qui vient 
d'être  lancé    est  l’aboutisse-
ment d’un travail de longue 
haleine  qui  va  améliorer  la 
productivité dans notre ins-
titution car ce progiciel a 
déjà  fait  ses preuves dans  le 
monde. « Après que la déci-
sion ait été prise par l’INAM 
d’implémenter  le  SAP,  la 
contribution  de  ALINK 
Group  a  concerné  la  partie 
planification,  la  partie  exé-
cution et l’accompagnement 
de notre partenaire pour 

l’implémentation du projet » 
a indiqué Koné Sakarya, DG 
Groupe ALINK Telecom. La 
Directrice  Générale  d’Inam, 
Myriam  Dossou  D’Almei-
da a remercié le Conseil 
d’Administration pour la 
confiance  sans cesse renou-
velée.  Elle a par ailleurs, ex-
horté le personnel à faire bon 
usage  de  ce  joyau  pour  une 
amélioration de la qualité du 
service  rendu  par  l’INAM. 
Il  faut  noter  que  juste  après 
le progiciel SAP, l’INAM se 
prépare  dans  les  prochains 
jours  à  lancer  l’exploitation 
de son application métier dé-
nommé  «ISTANE»  qui  sera 
prioritairement utilisé dans 
les  formations  sanitaires  de 
niveau  CHU,  CHR,  CHP  et 
pharmacies.

Café-Cacao

L’ICAT fournira plus d’un million de plants aux producteurs  
Pour la prochaine campagne agricole, l’Institut de Conseil et d’Appui Technique 
(ICAT) va mettre à travers son unité technique café-cacao, 1 195 000 jeunes plants 
de caféiers et de cacaoyers à disposition des agriculteurs.  
 

Ce sont, dans le détail, 
des  plants  (635  000 
caféiers  et  560  000 

cacaoyers), produits et sélec-
tionnés par les services tech-
niques, qui doivent permettre 
d'améliorer la productivité 
nationale et renouer avec le 
succès,  après  une  campagne 
mitigée.  Du  côté  du  minis-
tère de l’agriculture, qui s’est 
donné  pour  objectif  d’amé-
liorer la productivité des 
plantations  d’au moins  10% 
chaque  année,  on  table  sur 

la  création  de  340  hectares 
de nouvelles plantations de 
caféiers  et  de  287  hectares 
de  plantations  de  cacaoyers. 
Notons que, selon  le dernier 
rapport annuel de la Banque 
Centrale des Etats d’Afrique 

de  l’Ouest  (Bceao),  la  pro-
duction  togolaise  de  café 
serait  de  19  184  t  en  2020, 
repassant  ainsi  sous  la barre 
des 20 000 t, après s’être éta-
blie à 21 316 t en 2019. Dans 
le  même  temps,  la  filière 
cacao continue sa croissance. 
De 2019 à 2020, alors qu’ils 
étaient de 12 674 t en 2018, 
les volumes ont augmenté de 
10%, passant de 14 264 à 15 
690 t.

Avec Togo First 
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Aux décideurs ...

COVID-19 a mis en lumière la façon dont la mondialisation peut lutter contre les inéga-
lités.
La mondialisation est un concept à multiples facettes qui décrit le processus de créa-

tion de réseaux de connexions à travers le monde. Elle implique l'interdépendance des éco-
nomies nationales et l'intégration de l'information, des biens, du travail et du capital, pour n'en 
nommer que quelques-uns.
La pandémie a illuminé à la fois la mondialisation (un virus s'est mondialisé en quelques se-
maines grâce à la mondialisation et à l'interconnexion) et la démondialisation (l'effondrement 
de la coopération internationale et la réémergence du nationalisme en matière d'équipement de 
protection individuelle, dispositifs médicaux et vaccins). 
En raison de chaînes de production et d'approvisionnement mondiales bien établies et inter-
dépendantes, les prévisions économiques étaient pessimistes au cours des premiers mois de 
la pandémie en raison de la fermeture des frontières internationales et des fermetures d'entre-
prises.
La perspective de voir le monde plonger dans une autre récession économique majeure et à 
long terme similaire à la Grande Dépression des années 30 et à la récession de 2008 était une 
priorité pour les économistes, les gouvernements et les citoyens.

Les efforts de reprise ont pris racine tôt par rapport à ces deux crises économiques majeures, 
suggérant que le commerce mondial est beaucoup plus résistant que prévu. En fait, il y a lieu 
d'être optimiste quant à la reprise économique du COVID-19 ainsi qu'à l'avenir de la mondiali-
sation.
Les entreprises multinationales ont déjà eu leur test de résistance lors de l'effondrement du 
commerce mondial en 2008-2009. Cet effondrement a déclenché un processus de démondia-
lisation, mais le commerce mondial des marchandises et la production industrielle ont rapide-
ment retrouvé leurs sommets précédents – et ils l'ont fait encore plus rapidement pendant la 
crise du COVID-19. Le choc a été brutal et immédiat, mais la reprise aussi.
Les fl ux dits invisibles (IDE, envois de fonds, tourisme, coopération offi cielle au développement) 
ont été plus durement touchés, et il ne faut pas s'attendre à une reprise complète tant que le 
déploiement de la vaccination n'aura pas une portée suffi samment mondiale. Néanmoins, il 
n'est pas irréaliste de s'attendre à une reprise économique rapide une fois la pandémie passée.
Ironiquement, les attaques contre la mondialisation étaient un symptôme d'une maladie sous-
jacente – l'inégalité – qui a été éclairée par la pandémie.
La mondialisation manquait de retombées bénéfi ques pour ceux qui en avaient le plus besoin. 
La pandémie nous a appris que les inégalités sont le terreau de la propagation des maladies 
littérales et de la souffrance qui s'ensuit. Pour réduire les vulnérabilités aux futures épidémies, 
il faut s'attaquer à ces inégalités.
Mais la lutte contre les crises futures ne peut se limiter aux seuls développements domes-
tiques, car les inégalités sont mondiales. Adhérer aux Objectifs de Développement Durable des 
Nations Unies est donc un projet d'investissement à haut rendement.
La poussée vers la démondialisation existe certainement toujours. Mais les économies sont 
désormais connectées numériquement comme elles ne l'ont jamais été auparavant.
C'est une évolution positive, car mettre fi n à la pandémie de COVID-19 et prévenir de futures 
crises nécessitent une coopération internationale et un effort mondial pour garantir qu'aucun 
pays ne soit laissé pour compte. Les vaccins doivent être disponibles et abordables pour tous 
les pays, comme viennent de le réitérer les dirigeants des pays du G7 dans leur promesse de 
fournir un milliard de doses du vaccin COVID-19 aux pays les plus pauvres.
Tout comme la mondialisation a des ramifi cations pour tous les pays, la santé d'une nation 
affecte la santé de toutes les nations. Cela nécessite une approche globale pour assurer l'éga-
lité de tous les citoyens du monde.

COVID-19 et mondialisation

KPATIDE Komlan

Développement humain 

3ème édition du Forum foncier de la société civile  
L’ONG Autopromotion rurale pour un développement humain durable (ADHD) 
organise en collaboration avec le Ministère de l’Urbanisme, de l’habitat et de la 
réforme foncière, et l’International Land Coalition et REDD+ la 3ème édition du 
Forum foncier de la société civile du 23 au 25 Juin 2021 à Lomé pour contribuer 
à l’effort du gouvernement dans le processus de réforme foncière.

 ● Bernard AFAWOUBO

Depuis plusieurs an-
nées, le foncier est 
source de confl it 

dans des communautés voi-
sines mettant ainsi en péril 
la paix et la cohésion sociale 
entre les citoyens togolais 
alors qu’il devrait être source 
de richesse et de dévelop-
pement. Le gouvernement 
togolais s’est engagé il y’a 
quelques années dans un 
processus de réforme fon-
cière afi n de mettre fi n à ces 
confl its constatés dans le 
pays. Aussi plusieurs acteurs 
et autres structures tant éta-
tiques que de la société civile 
se sont-ils donnés pour mis-
sion d’œuvrer à travers des 
initiatives pour contribuer 
à une bonne gouvernance 
foncière afi n d’apporter 
leur pierre non seulement 
au développement durable 
mais aussi et surtout de dé-
samorcer la bombe sociale 
que constitue les litiges fon-
ciers. C’est dans cette ligne 
droite que l’ONG Autopro-
motion rurale pour un déve-
loppement humain durable 
(ADHD) organise en colla-

boration avec le Ministère 
de l’Urbanisme, de l’habitat 
et de la réforme foncière, 
International Land Coalition, 
REDD+, du 23 au 25 juin 
2021 à Lomé, la 3ème édi-
tion du Forum foncier de la 
société civile. L’objectif visé 
par cette troisième édition 
qui est placée sous le thème 
« Vers une gouvernance 
foncière centrée sur les per-
sonnes au Togo : le Temps de 
l’action » est de contribuer 
à l’effort du gouvernement 
dans le processus de réforme 
foncière engagée pour une 
gouvernance foncière qui 
prenne en charge les besoins 
des populations qui vivent de 
la terre.
Plan d’action 2022-2025
Au cours de cette rencontre 
de trois jours, les partici-
pants venus de différentes 
régions du pays font faire 
le bilan des éditions précé-
dentes, présenter les diffi cul-
tés rencontrées sur le terrain 
et projeter l’avenir en élabo-
rant un plan d’action pour la 
période 2022-2025 au niveau 
de chaque acteur membre de 
la SNE. Il sera également 

question à l’issu des travaux 
de soumettre ce plan d’action 
aux partenaires techniques et 
fi nanciers pour solliciter leur 
appui pour sa mise en œuvre. 
Participant à ce forum par 
visioconférence, le Coordon-
nateur ILC Afrique a estimé 
que ce Forum est une occa-
sion pour les acteurs fonciers 
de la société civile, de la 
SNE Togo ainsi que les par-
tenaires techniques et fi nan-
ciers d’apprécier le progrès 
réalisé dans le processus de 
réforme foncière récemment 
entamée et aussi pour échan-
ger et statuer sur les actions à 
mener pour appuyer ce pro-
cessus comportant la réforme 
foncière. « Le chemin a été 
long et nous le savons tous, 
mais nous avons encore de 
chemin à parcourir. Et c’est 
la raison même de la tenue 
du présent Forum de la so-
ciété civile sur le foncier. Il 
s’agit certes, d’une instance 
statutaire et nous en sommes 
à la 3ème édition. Toutefois, 
le contexte et la justifi cation 
sont bien compris par tous 
les acteurs.

 ● Photo de famille

Aux décideurs ...

La pandémie de COVID-19 a révélé que les chaînes d'approvisionnement mondiales sont un 
immense château de cartes.
COVID-19 a mis à nu de nombreuses vérités inconfortables concernant la préparation globale 

de la société aux événements à faible probabilité mais à fort impact, en particulier les événements 
mondiaux. Celles-ci vont de questions relatives exclusivement à la préparation à une pandémie 
à des questions considérablement moins ésotériques, comme la capacité des chaînes d'approvi-
sionnement mondiales à fonctionner indépendamment des diverses pressions exercées sur eux.
Ce dernier va bien au-delà du problème d'approvisionnement en papier toilette vécu au début de la 
pandémie. Il s'étend pour inclure toute une gamme de produits comme le bois et autres matériaux 
de construction, outils, denrées alimentaires, semences, meubles, produits de nettoyage, canettes 
en aluminium, bocaux, piscines et équipements de piscine, produits chimiques, vélos, matériel de 
camping, appareils ménagers et pièces de rechange de toutes sortes.
Dans de nombreux cas, les chaînes d'approvisionnement ont été comprimées simultanément aux 
deux extrémités – l'offre et la demande.
Alors que les fermetures imprévues d'installations de fabrication et de distribution, les goulots 
d'étranglement aux frontières et les travailleurs malades ont causé des points d'étranglement dans 
les lignes d'approvisionnement, les personnes enfermées chez elles pendant des mois ont fait 
augmenter la demande pour une multitude de produits. 
La pandémie a révélé que les chaînes d'approvisionnement mondiales sont un immense château 
de cartes : assez fragiles les bons jours, mais susceptibles de s'effondrer lorsqu'il y a une brise 
inattendue. 
Avant COVID-19, il y avait déjà une grande pression sur la production de microprocesseurs, micro-
contrôleurs, cartes mères et autres en raison de la capacité de production mondiale limitée et des 
appels de produits plus importants. La pandémie a exercé une pression supplémentaire sur un 
segment déjà pressé, car les goulots d'étranglement de la production et de la distribution ont été 
comblés par une demande accrue due à la pandémie.
Il n'y a pas si longtemps, les perturbations dans la production de puces électroniques avaient 
tendance à n'affecter que la fabrication de téléphones intelligents, de tablettes, d'ordinateurs, de 
disques durs externes et, plus récemment, de téléviseurs à écran plat.
Aujourd'hui, cependant, de telles perturbations ont également un impact sur la production d'auto-
mobiles, car les puces sont de plus en plus utilisées dans les systèmes de direction assistée et 
de freinage, les systèmes d'infodivertissement automobile et d'autres composants. La situation 
des constructeurs automobiles ne devrait qu'empirer à mesure que de plus en plus de biens de 
consommation deviennent intelligents via la connectivité Wi-Fi ou Bluetooth.
La liste croissante d'articles nécessitant des puces électroniques est déconcertante, car ces 
composants sont presque exclusivement fabriqués dans certains des endroits les plus risqués 
du monde du point de vue des catastrophes naturelles : Chine, Japon, Taïwan, Corée du Sud, 
Malaisie, Thaïlande, Philippines et Californie. Cela doit changer. Nous avons besoin de plus d'ins-
tallations de fabrication de puces électroniques et celles-ci doivent être situées dans des endroits à 
faible risque de dangers naturels et autres. 
Mais qu'il s'agisse de puces électroniques, de copeaux de bois ou de chips, les entreprises doivent 
se familiariser intimement avec leurs chaînes d'approvisionnement si elles ne le sont pas déjà : ce 
qu'elles obtiennent, à quelle fréquence, en quelles quantités, de qui, d'où, comment et Pourquoi. 
La continuité des activités, les plans d'urgence et les solutions de contournement doivent être mis 
en place à l'avance pour faire face aux scénarios de simulation. Les gestionnaires de risques, qu'il 
s'agisse de consultants internes ou de consultants tiers, doivent participer à ces discussions, tout 
comme les conseils d'administration.
Les acheteurs d'assurance d'entreprise et les gestionnaires de risques doivent comprendre les dif-
férences entre les principales couvertures d'assurance, comme les interruptions d'activité standard 
et les interruptions d'activité contingentes, et s'assurer qu'ils disposent d'une protection fi nancière 
appropriée.
Enfi n, et dans une perspective d'ensemble, la société doit avoir une meilleure idée des points 
d'étranglement (à la fois au niveau de la fabrication et de la distribution et dans le monde physique) 
afi n qu'ils puissent être traités, atténués ou même éradiqués. 
De plus, nous devons faire plus de recherches pour comprendre comment les consommateurs 
se comportent face aux crises. Les domaines émergents de l'économie comportementale et de la 
science de la décision ont beaucoup à apporter à cette discussion. 

Sécuriser les chaînes d'approvisionnement

KPATIDE Komlan

Service public 

Le casier judiciaire désormais délivré en ligne  
La Cheffe du gouvernement togolais Victoire Tomégah-Dogbé a procédé au lan-
cement offi ciel de la plateforme automatisée du casier judiciaire ce lundi 2 Août 
2021. 

 ● Bernard AFAWOUBO

Au Togo, il est dé-
sormais possible 
de se faire établir 

son casier judiciaire depuis 
son ordinateur ou un smart-
phone. Le lancement offi ciel 
de la plateforme du casier 
judiciaire automatisée a été 
fait par le Premier Ministre 
Victoire Tomégah-Dogbé ce 
lundi 2 Août 2021 à Lomé. 
Ainsi, tout citoyen togolais 
résident sur le sol togolais 
ou à l’étranger peut faire 
une demande et obtenir 
l’extrait de son casier judi-
ciaire. Quant aux étrangers 
résidant au Togo ou y ayant 
séjourné, il leur est délivré en 
lieu et place du bulletin du 
casier judiciaire, une attes-
tation de condamnation ou 
non condamnation. L’effecti-
vité de cette démarche rentre 
dans le cadre du programme 
de modernisation de la jus-
tice. A en croire la primature, 
l’opérationnalisation de cette 
plateforme est la concrétisa-
tion de la volonté de digita-
liser les principaux services 
publics au Togo. Pour effec-
tuer sa demande de casier ju-
diciaire, il suffi t de suivre les 
cinq étapes suivantes notam-
ment remplir un formulaire 

de demande en y joignant 
un document d’identité via 
le portail dédié. La demande 
peut également être faite 
dans un centre de traitement 
du service national du casier 
judiciaire. Cette dernière est 
validée après le paiement 
par voie électronique des 
frais de traitement (TMoney, 
Flooz ou Carte bancaire). Le 
coût est fi xé à 500 FCFA par 
extrait. Le même montant est 
applicable aux attestations 
de condamnation ou de non 
condamnation. Le deman-
deur peut suivre la procédure 
de demande grâce au menu 
Suivi Demande et appeler un 
numéro vert 70 20 27 27 en 
cas de diffi cultés. L’extrait 
du casier judiciaire automati-
sé est remis en mains propres 
au demandeur ou à son man-
dataire dans tout centre de 
traitement établi dans les 
tribunaux. Le lieu de retrait 
est précisé par le deman-
deur lors de la soumission 
de sa demande en ligne. Le 
demandeur pourra toutefois, 
lors de la soumission, indi-
quer que le casier judiciaire 
lui soit acheminé par les ser-
vices de la poste à ses frais. 
Le casier judiciaire est un 
document qui enregistre les 
sanctions pénales et les déci-

sions de justice. Strictement 
confi dentiel et personnel, il 
se décline sous trois types 
de bulletins en fonction de 
son destinataire qui peut être 
une juridiction, une adminis-
tration ou un particulier. Le 
casier judiciaire contient les 
condamnations contradic-
toires et des condamnations 
par défaut, non frappées 
d’opposition, prononcées 
pour crime, délit, ainsi que 
les déclarations de culpabi-
lité assorties d’une dispense 
de peine ; les décisions pro-
noncées par application des 
dispositions relatives à l’en-
fant en confl it avec la loi ; 
les décisions disciplinaires 
prononcées par l’autorité 
judiciaire ou par une autorité 
administrative de même que 
par un organisme profession-
nel lorsqu’elles entraînent 
ou édictent des incapaci-
tés. Il contient également 
les jugements prononçant 
la déchéance de l’autorité 
parentale ou le retrait de tout 
ou partie des droits y atta-
chés ; les arrêtés d’expulsion 
pris contre les étrangers ; les 
condamnations prononcées 
par les juridictions étran-
gères qui ont fait l’objet d’un 
avis aux autorités togolaises.

 ● Le Premier ministre lance offi ciellement la plateforme
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Baromètres Togo
Référentiel
Valeur Sources
Superficie :   56 600 km² Populationdata
Population :   7 889 094 habitants (2018) Banque mondiale

Croissance démographique : 2,42 % / an Populationdata
Taux de natalité :       33,30 ‰ (2017) Populationdata
Taux de mortalité :    6,90 ‰ (2017) Populationdata
Espérance de vie :      65,00 ans (2016) Populationdata
Déficit budgétaire :    2,1% (2017) BAD
Smig : 35 000 FCFA (2012) CCI
Effectif des Agents de l’Etat : 44 504 (2015) Fonctionpublique

Risque pays (Coface) : C COFACE
Taux de scolarisation : 83% INSEED

Pays frontaliers : Ghana, Bénin, Burkina Faso
Indice de fécondité :    4,38 enfants / femme (2017) Populationdata

Chiffres clés
Valeur Sources
Taux de croissance : 5,1 (2019) CNC
Pib/hbt : 672 Dollars US populationdata
Taux d’inflation : 1,7 (2019) CNC
Balance commerciale :   373.810 millions (2017) BCEAO
Dette publique :   72% du Pib (2018) FMI
Taux de chômage : 3,4% (2015) PNUD
Budget national :   1.461,0 milliards F CFA (2019) MEF
Notation financière : « B » (Mai 2019) Standard & Poor’s
IDH :     0,503 / 1 (2017) Populationdata

Amélioration de rendement

INAM lance le progiciel intégré SAP
L'Institut National d'Assurance Maladie du Togo (INAM) a procédé au lancement 
officiel du progiciel intégré SAP (Système Application and Product for data proces-
sing) le vendredi 25 juin 2021 à Lomé, en vue d'améliorer son rendement.

 ● Bernard AFAWOUBO
 

Amorcée depuis 
quelque  temps,  la 
marche  vers  la  mo-

dération pour amélioration 
de  sa  performance  vis-à-vis 
des populations se poursuit 
au sein de L'Institut Natio-
nal  d'Assurance  Maladie 
(INAM).  C'est  dans  cette 
optique,  que  L'Institution  a 
lancé  officiellement  le  pro-
giciel  intégré  SAP  (System 
Application  and  Product  for 
data processing) ce vendredi 
25  juin  2021  à  Lomé. Cette 
cérémonie de lancement 
s’est déroulée en présence 
de  la  Directrice  Générale, 
Myriam  Dossou-d’Almeida, 
du  chef  projet  SAP  Inam 
ADOGLI Komigan, de Koné 
Sakarya, DG Groupe ALINK 
Telecom et plusieurs autres 
personnalités.  Le  progiciel 
SAP qui comporte au total 
quatre modules notamment 
le module  controlling  (CO), 
le module Human Capital 
Management (HCM), le mo-
dule  Matériel  Management 
(MM)  et  le module  Finance 
(FI)  d'inscrit  dans  la  vision 
de  l’institution,  qui  est  de 

devenir un centre d’expertise 
national de l’assurance mala-
die au Togo et dans la sous-
région où l’innovation s’allie 
à l’excellence pour optimiser 
la gestion des ressources et 
offrir des services de qualité. 
A en croire ADOGLI Komi-
gan, Chef projet SAP INAM, 
cet outil de travail qui vient 
d'être  lancé    est  l’aboutisse-
ment d’un travail de longue 
haleine  qui  va  améliorer  la 
productivité dans notre ins-
titution car ce progiciel a 
déjà  fait  ses preuves dans  le 
monde. « Après que la déci-
sion ait été prise par l’INAM 
d’implémenter  le  SAP,  la 
contribution  de  ALINK 
Group  a  concerné  la  partie 
planification,  la  partie  exé-
cution et l’accompagnement 
de notre partenaire pour 

l’implémentation du projet » 
a indiqué Koné Sakarya, DG 
Groupe ALINK Telecom. La 
Directrice  Générale  d’Inam, 
Myriam  Dossou  D’Almei-
da a remercié le Conseil 
d’Administration pour la 
confiance  sans cesse renou-
velée.  Elle a par ailleurs, ex-
horté le personnel à faire bon 
usage  de  ce  joyau  pour  une 
amélioration de la qualité du 
service  rendu  par  l’INAM. 
Il  faut  noter  que  juste  après 
le progiciel SAP, l’INAM se 
prépare  dans  les  prochains 
jours  à  lancer  l’exploitation 
de son application métier dé-
nommé  «ISTANE»  qui  sera 
prioritairement utilisé dans 
les  formations  sanitaires  de 
niveau  CHU,  CHR,  CHP  et 
pharmacies.

Café-Cacao

L’ICAT fournira plus d’un million de plants aux producteurs  
Pour la prochaine campagne agricole, l’Institut de Conseil et d’Appui Technique 
(ICAT) va mettre à travers son unité technique café-cacao, 1 195 000 jeunes plants 
de caféiers et de cacaoyers à disposition des agriculteurs.  
 

Ce sont, dans le détail, 
des  plants  (635  000 
caféiers  et  560  000 

cacaoyers), produits et sélec-
tionnés par les services tech-
niques, qui doivent permettre 
d'améliorer la productivité 
nationale et renouer avec le 
succès,  après  une  campagne 
mitigée.  Du  côté  du  minis-
tère de l’agriculture, qui s’est 
donné  pour  objectif  d’amé-
liorer la productivité des 
plantations  d’au moins  10% 
chaque  année,  on  table  sur 

la  création  de  340  hectares 
de nouvelles plantations de 
caféiers  et  de  287  hectares 
de  plantations  de  cacaoyers. 
Notons que, selon  le dernier 
rapport annuel de la Banque 
Centrale des Etats d’Afrique 

de  l’Ouest  (Bceao),  la  pro-
duction  togolaise  de  café 
serait  de  19  184  t  en  2020, 
repassant  ainsi  sous  la barre 
des 20 000 t, après s’être éta-
blie à 21 316 t en 2019. Dans 
le  même  temps,  la  filière 
cacao continue sa croissance. 
De 2019 à 2020, alors qu’ils 
étaient de 12 674 t en 2018, 
les volumes ont augmenté de 
10%, passant de 14 264 à 15 
690 t.

Avec Togo First 
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Aux décideurs ...

COVID-19 a mis en lumière la façon dont la mondialisation peut lutter contre les inéga-
lités.
La mondialisation est un concept à multiples facettes qui décrit le processus de créa-

tion de réseaux de connexions à travers le monde. Elle implique l'interdépendance des éco-
nomies nationales et l'intégration de l'information, des biens, du travail et du capital, pour n'en 
nommer que quelques-uns.
La pandémie a illuminé à la fois la mondialisation (un virus s'est mondialisé en quelques se-
maines grâce à la mondialisation et à l'interconnexion) et la démondialisation (l'effondrement 
de la coopération internationale et la réémergence du nationalisme en matière d'équipement de 
protection individuelle, dispositifs médicaux et vaccins). 
En raison de chaînes de production et d'approvisionnement mondiales bien établies et inter-
dépendantes, les prévisions économiques étaient pessimistes au cours des premiers mois de 
la pandémie en raison de la fermeture des frontières internationales et des fermetures d'entre-
prises.
La perspective de voir le monde plonger dans une autre récession économique majeure et à 
long terme similaire à la Grande Dépression des années 30 et à la récession de 2008 était une 
priorité pour les économistes, les gouvernements et les citoyens.

Les efforts de reprise ont pris racine tôt par rapport à ces deux crises économiques majeures, 
suggérant que le commerce mondial est beaucoup plus résistant que prévu. En fait, il y a lieu 
d'être optimiste quant à la reprise économique du COVID-19 ainsi qu'à l'avenir de la mondiali-
sation.
Les entreprises multinationales ont déjà eu leur test de résistance lors de l'effondrement du 
commerce mondial en 2008-2009. Cet effondrement a déclenché un processus de démondia-
lisation, mais le commerce mondial des marchandises et la production industrielle ont rapide-
ment retrouvé leurs sommets précédents – et ils l'ont fait encore plus rapidement pendant la 
crise du COVID-19. Le choc a été brutal et immédiat, mais la reprise aussi.
Les fl ux dits invisibles (IDE, envois de fonds, tourisme, coopération offi cielle au développement) 
ont été plus durement touchés, et il ne faut pas s'attendre à une reprise complète tant que le 
déploiement de la vaccination n'aura pas une portée suffi samment mondiale. Néanmoins, il 
n'est pas irréaliste de s'attendre à une reprise économique rapide une fois la pandémie passée.
Ironiquement, les attaques contre la mondialisation étaient un symptôme d'une maladie sous-
jacente – l'inégalité – qui a été éclairée par la pandémie.
La mondialisation manquait de retombées bénéfi ques pour ceux qui en avaient le plus besoin. 
La pandémie nous a appris que les inégalités sont le terreau de la propagation des maladies 
littérales et de la souffrance qui s'ensuit. Pour réduire les vulnérabilités aux futures épidémies, 
il faut s'attaquer à ces inégalités.
Mais la lutte contre les crises futures ne peut se limiter aux seuls développements domes-
tiques, car les inégalités sont mondiales. Adhérer aux Objectifs de Développement Durable des 
Nations Unies est donc un projet d'investissement à haut rendement.
La poussée vers la démondialisation existe certainement toujours. Mais les économies sont 
désormais connectées numériquement comme elles ne l'ont jamais été auparavant.
C'est une évolution positive, car mettre fi n à la pandémie de COVID-19 et prévenir de futures 
crises nécessitent une coopération internationale et un effort mondial pour garantir qu'aucun 
pays ne soit laissé pour compte. Les vaccins doivent être disponibles et abordables pour tous 
les pays, comme viennent de le réitérer les dirigeants des pays du G7 dans leur promesse de 
fournir un milliard de doses du vaccin COVID-19 aux pays les plus pauvres.
Tout comme la mondialisation a des ramifi cations pour tous les pays, la santé d'une nation 
affecte la santé de toutes les nations. Cela nécessite une approche globale pour assurer l'éga-
lité de tous les citoyens du monde.

COVID-19 et mondialisation

KPATIDE Komlan

Développement humain 

3ème édition du Forum foncier de la société civile  
L’ONG Autopromotion rurale pour un développement humain durable (ADHD) 
organise en collaboration avec le Ministère de l’Urbanisme, de l’habitat et de la 
réforme foncière, et l’International Land Coalition et REDD+ la 3ème édition du 
Forum foncier de la société civile du 23 au 25 Juin 2021 à Lomé pour contribuer 
à l’effort du gouvernement dans le processus de réforme foncière.

 ● Bernard AFAWOUBO

Depuis plusieurs an-
nées, le foncier est 
source de confl it 

dans des communautés voi-
sines mettant ainsi en péril 
la paix et la cohésion sociale 
entre les citoyens togolais 
alors qu’il devrait être source 
de richesse et de dévelop-
pement. Le gouvernement 
togolais s’est engagé il y’a 
quelques années dans un 
processus de réforme fon-
cière afi n de mettre fi n à ces 
confl its constatés dans le 
pays. Aussi plusieurs acteurs 
et autres structures tant éta-
tiques que de la société civile 
se sont-ils donnés pour mis-
sion d’œuvrer à travers des 
initiatives pour contribuer 
à une bonne gouvernance 
foncière afi n d’apporter 
leur pierre non seulement 
au développement durable 
mais aussi et surtout de dé-
samorcer la bombe sociale 
que constitue les litiges fon-
ciers. C’est dans cette ligne 
droite que l’ONG Autopro-
motion rurale pour un déve-
loppement humain durable 
(ADHD) organise en colla-

boration avec le Ministère 
de l’Urbanisme, de l’habitat 
et de la réforme foncière, 
International Land Coalition, 
REDD+, du 23 au 25 juin 
2021 à Lomé, la 3ème édi-
tion du Forum foncier de la 
société civile. L’objectif visé 
par cette troisième édition 
qui est placée sous le thème 
« Vers une gouvernance 
foncière centrée sur les per-
sonnes au Togo : le Temps de 
l’action » est de contribuer 
à l’effort du gouvernement 
dans le processus de réforme 
foncière engagée pour une 
gouvernance foncière qui 
prenne en charge les besoins 
des populations qui vivent de 
la terre.
Plan d’action 2022-2025
Au cours de cette rencontre 
de trois jours, les partici-
pants venus de différentes 
régions du pays font faire 
le bilan des éditions précé-
dentes, présenter les diffi cul-
tés rencontrées sur le terrain 
et projeter l’avenir en élabo-
rant un plan d’action pour la 
période 2022-2025 au niveau 
de chaque acteur membre de 
la SNE. Il sera également 

question à l’issu des travaux 
de soumettre ce plan d’action 
aux partenaires techniques et 
fi nanciers pour solliciter leur 
appui pour sa mise en œuvre. 
Participant à ce forum par 
visioconférence, le Coordon-
nateur ILC Afrique a estimé 
que ce Forum est une occa-
sion pour les acteurs fonciers 
de la société civile, de la 
SNE Togo ainsi que les par-
tenaires techniques et fi nan-
ciers d’apprécier le progrès 
réalisé dans le processus de 
réforme foncière récemment 
entamée et aussi pour échan-
ger et statuer sur les actions à 
mener pour appuyer ce pro-
cessus comportant la réforme 
foncière. « Le chemin a été 
long et nous le savons tous, 
mais nous avons encore de 
chemin à parcourir. Et c’est 
la raison même de la tenue 
du présent Forum de la so-
ciété civile sur le foncier. Il 
s’agit certes, d’une instance 
statutaire et nous en sommes 
à la 3ème édition. Toutefois, 
le contexte et la justifi cation 
sont bien compris par tous 
les acteurs.

 ● Photo de famille

Togo / Promotion de fi nancement du logement abordable

La CECA bénéfi cie de l’appui de la CRRH-UEMOA
Une convention de refi nancement de prêts à l’habitat en faveur des ménages à revenus modestes et/ou irréguliers, lie désormais la Coopérative d’Epargne et de Crédit des 
Artisans du Togo (CECA Togo) et la Caisse Régionale de Refi nancement Hypothécaire de l’UEMOA (CRRH-UEMOA). Ce qui fait de la CECA, le deuxième SFD de l’UEMOA 
à bénéfi cier du refi nancement de la CRRH-UEMOA, dans le cadre du projet régional de promotion du fi nancement du logement abordable dans l’UEMOA, qu’elle met en 
œuvre avec le soutien de la Banque Mondiale.

 ● Joël YANCLO

Le 29 juillet 2021, s’est 
tenu à Lomé (Togo), 
la signature d’une 

convention de refi nancement 
de prêts à l’habitat en fa-
veur des ménages à revenus 
modestes et/ou irréguliers, 
entre la Caisse Régionale 
de Refi nancement Hypothé-
caire de l’UEMOA (CRRH-
UEMOA) et la Coopérative 
d’Epargne et de Crédit des 
Artisans du Togo (CECA 
Togo). Cette cérémonie inter-
vient après celle de la signa-
ture avec COFINA SN, le 02 
juillet 2021 à Dakar, au Séné-
gal. La CECA devient donc le 
deuxième SFD de l’UEMOA 
à bénéfi cier du refi nancement 
de la CRRH-UEMOA, dans 
le cadre du projet régional 
de promotion du fi nance-
ment du logement abordable 
dans l’UEMOA, qu’elle met 
en œuvre avec le soutien de 
la Banque Mondiale. Se ré-
jouissant de la signature de 
cette convention, le Directeur 
Général de la CRHH-UE-
MOA, Christian AGOSSA, 
a précisé « qu’il s’agit d’ac-
compagner la CECA pour 
démarrer le fi nancement des 
prêts à l’habitat en faveur des 
populations à revenus mo-
destes et/ou irréguliers, afi n 
qu’elles puissent acquérir 
ou construire leurs maisons, 
pour un montant maximum 
de 15 millions, sur une durée 
pouvant aller jusqu’à 10 ans, 
et à des taux compétitifs. 
L’objectif de la CRRH-UE-
MOA à travers ce concours 
est de promouvoir l’accès à 
la propriété immobilière dans 
l’Union, ce qui est la mis-
sion de l’institution créée en 
2010, opérationnelle depuis 
2012, avec, à date plus de 
244 Mds FCFA décaissés au 
profi t de banques et SFD, sur 
les 306 Mds FCFA mobili-
sés ». Pour la Coopérative 
d’Epargne et de Crédit des 
Artisans (CECA) du Togo, ce 

refi nancement de la CRRH-
UEMOA, permettra de ren-
forcer son intervention en 
faveur de ses membres et 
clients. « Nous avons saisi 
cette aubaine pour pouvoir 
prendre des dispositions, afi n 
de pouvoir gagner ce parte-
nariat avec la CRRH-UE-
MOA. Les premiers bénéfi -
ciaires seront les membres 
de la CECA, les ménages 
à revenus modestes et/ou 
irréguliers qui en feront la 
demande, donc les artisans, 
les salariés, les commerçants 
et autres particuliers profes-
sionnels qui pourront être la 
cible privilégiée de ce refi -
nancement de la CRRH-UE-
MOA », a confi é le Directeur 
Général de CECA, Yombo 
ODANOU.  
À propos de la CECA
La CECA (Coopérative 
d’Epargne et de Crédit des 
Artisans) est une institution 
mutualiste de microfi nance 
au Togo issue de la coopéra-
tion bilatérale entre la Répu-
blique Fédérale d’Allemagne 
et la République du Togo à 
travers le Projet Germano-
togolais Promotion de l’Arti-
sanat (PPA). Elle a démarré 
ses activités au Togo en 
mai 1990. La CECA a pour 
mission de contribuer à la 
promotion des artisans du 
Togo, en facilitant l’accès 
aux services fi nanciers, aux 
artisans en particuliers, aux 
commerçants, et aux micro 
entrepreneurs en général. Au 
fi l des années, l’institution a 

su s’imposer sur le marché 
Togolais des SFD comme 
la référence en matière de 
fi nancement des popula-
tions à revenus modestes et/
ou irréguliers. La CECA, 
compte à son actif un réseau 
de 11 Agences réparti sur 
l’ensemble du territoire. La 
CECA gère un portefeuille 
de plus de 53.000 clients. Au 
31 décembre 2020, l’institu-
tion affi che un total bilan de 
9 milliards de francs CFA, et 
un résultat net de 176 mil-
lions de FCFA. 

À propos de la 
CRRH-UEMOA

La CRRH-UEMOA, une ini-
tiative régionale en faveur 
d’un meilleur fi nancement 
de l’habitat dans les pays de 
l’UEMOA, a pour objet la 
mobilisation de ressources 
longues à taux compétitifs, 

au bénéfi ce de ses banques 
actionnaires et des SFD, 
pour le refi nancement des 
prêts à l’habitat consentis à 
leurs clients. Au 31 décembre 
2020, la CRRH-UEMOA 
a, en presque neuf années 
d’activités opérationnelles, 
mobilisé environ 306 mil-
liards de FCFA de ressources 
longues, sur lesquelles elle a 
consenti des refi nancements 
d’un montant total de 244 

milliards FCFA pour la pro-
motion du fi nancement du 
logement dans l’UEMOA, 
en faveur de 37 banques ac-
tionnaires couvrant les huit 
pays de l’Union, et trois (03) 
SFD. Outre les ressources 
qu’elle mobilise sur les mar-
chés fi nanciers par emprunts 
obligataires, elle mobilise 
aussi des ressources conces-
sionnelles pour le refi nan-
cement par les banques et 

SFD de prêts à l’habitat en 
faveur de ménages à revenus 
modestes et / ou irréguliers. 
L’agence de notation inter-
nationale Moody’s a noté la 
CRRH-UEMOA en 2020, 
pour la première fois, et lui 
a attribué les notes de Ba2 
d’émetteur à long terme en 
monnaie locale, et la note 
d’émetteur à long terme en 
devises de Ba3. Elles font 
de la CRRH-UEMOA, l’ins-
titution de l’UEMOA la 
mieux notée par une agence 
internationale, après la 
BAD et la BOAD. En 2020 
et pour la troisième année 
consécutive, la CRRH-UE-
MOA a obtenu les notes en 
monnaie locale de AA+ à 
long terme, avec perspective 
stable, et A1+ avec pers-
pective stable à court terme 
auprès de l’agence de nota-
tion Bloomfi eld Investment 
Corporation. Ces notes font 
de la CRRH-UEMOA, de-
puis 2015, l’un des risques 
les plus sûrs sur le marché 
fi nancier de l’UEMOA.

 ● Le Directeur Général de CECA, Yombo ODANOU
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Baromètres Togo
Référentiel
Valeur Sources
Superficie :   56 600 km² Populationdata
Population :   7 889 094 habitants (2018) Banque mondiale

Croissance démographique : 2,42 % / an Populationdata
Taux de natalité :       33,30 ‰ (2017) Populationdata
Taux de mortalité :    6,90 ‰ (2017) Populationdata
Espérance de vie :      65,00 ans (2016) Populationdata
Déficit budgétaire :    2,1% (2017) BAD
Smig : 35 000 FCFA (2012) CCI
Effectif des Agents de l’Etat : 44 504 (2015) Fonctionpublique

Risque pays (Coface) : C COFACE
Taux de scolarisation : 83% INSEED

Pays frontaliers : Ghana, Bénin, Burkina Faso
Indice de fécondité :    4,38 enfants / femme (2017) Populationdata

Chiffres clés
Valeur Sources
Taux de croissance : 5,1 (2019) CNC
Pib/hbt : 672 Dollars US populationdata
Taux d’inflation : 1,7 (2019) CNC
Balance commerciale :   373.810 millions (2017) BCEAO
Dette publique :   72% du Pib (2018) FMI
Taux de chômage : 3,4% (2015) PNUD
Budget national :   1.461,0 milliards F CFA (2019) MEF
Notation financière : « B » (Mai 2019) Standard & Poor’s
IDH :     0,503 / 1 (2017) Populationdata

Amélioration de rendement

INAM lance le progiciel intégré SAP
L'Institut National d'Assurance Maladie du Togo (INAM) a procédé au lancement 
officiel du progiciel intégré SAP (Système Application and Product for data proces-
sing) le vendredi 25 juin 2021 à Lomé, en vue d'améliorer son rendement.

 ● Bernard AFAWOUBO
 

Amorcée depuis 
quelque  temps,  la 
marche  vers  la  mo-

dération pour amélioration 
de  sa  performance  vis-à-vis 
des populations se poursuit 
au sein de L'Institut Natio-
nal  d'Assurance  Maladie 
(INAM).  C'est  dans  cette 
optique,  que  L'Institution  a 
lancé  officiellement  le  pro-
giciel  intégré  SAP  (System 
Application  and  Product  for 
data processing) ce vendredi 
25  juin  2021  à  Lomé. Cette 
cérémonie de lancement 
s’est déroulée en présence 
de  la  Directrice  Générale, 
Myriam  Dossou-d’Almeida, 
du  chef  projet  SAP  Inam 
ADOGLI Komigan, de Koné 
Sakarya, DG Groupe ALINK 
Telecom et plusieurs autres 
personnalités.  Le  progiciel 
SAP qui comporte au total 
quatre modules notamment 
le module  controlling  (CO), 
le module Human Capital 
Management (HCM), le mo-
dule  Matériel  Management 
(MM)  et  le module  Finance 
(FI)  d'inscrit  dans  la  vision 
de  l’institution,  qui  est  de 

devenir un centre d’expertise 
national de l’assurance mala-
die au Togo et dans la sous-
région où l’innovation s’allie 
à l’excellence pour optimiser 
la gestion des ressources et 
offrir des services de qualité. 
A en croire ADOGLI Komi-
gan, Chef projet SAP INAM, 
cet outil de travail qui vient 
d'être  lancé    est  l’aboutisse-
ment d’un travail de longue 
haleine  qui  va  améliorer  la 
productivité dans notre ins-
titution car ce progiciel a 
déjà  fait  ses preuves dans  le 
monde. « Après que la déci-
sion ait été prise par l’INAM 
d’implémenter  le  SAP,  la 
contribution  de  ALINK 
Group  a  concerné  la  partie 
planification,  la  partie  exé-
cution et l’accompagnement 
de notre partenaire pour 

l’implémentation du projet » 
a indiqué Koné Sakarya, DG 
Groupe ALINK Telecom. La 
Directrice  Générale  d’Inam, 
Myriam  Dossou  D’Almei-
da a remercié le Conseil 
d’Administration pour la 
confiance  sans cesse renou-
velée.  Elle a par ailleurs, ex-
horté le personnel à faire bon 
usage  de  ce  joyau  pour  une 
amélioration de la qualité du 
service  rendu  par  l’INAM. 
Il  faut  noter  que  juste  après 
le progiciel SAP, l’INAM se 
prépare  dans  les  prochains 
jours  à  lancer  l’exploitation 
de son application métier dé-
nommé  «ISTANE»  qui  sera 
prioritairement utilisé dans 
les  formations  sanitaires  de 
niveau  CHU,  CHR,  CHP  et 
pharmacies.

Café-Cacao

L’ICAT fournira plus d’un million de plants aux producteurs  
Pour la prochaine campagne agricole, l’Institut de Conseil et d’Appui Technique 
(ICAT) va mettre à travers son unité technique café-cacao, 1 195 000 jeunes plants 
de caféiers et de cacaoyers à disposition des agriculteurs.  
 

Ce sont, dans le détail, 
des  plants  (635  000 
caféiers  et  560  000 

cacaoyers), produits et sélec-
tionnés par les services tech-
niques, qui doivent permettre 
d'améliorer la productivité 
nationale et renouer avec le 
succès,  après  une  campagne 
mitigée.  Du  côté  du  minis-
tère de l’agriculture, qui s’est 
donné  pour  objectif  d’amé-
liorer la productivité des 
plantations  d’au moins  10% 
chaque  année,  on  table  sur 

la  création  de  340  hectares 
de nouvelles plantations de 
caféiers  et  de  287  hectares 
de  plantations  de  cacaoyers. 
Notons que, selon  le dernier 
rapport annuel de la Banque 
Centrale des Etats d’Afrique 

de  l’Ouest  (Bceao),  la  pro-
duction  togolaise  de  café 
serait  de  19  184  t  en  2020, 
repassant  ainsi  sous  la barre 
des 20 000 t, après s’être éta-
blie à 21 316 t en 2019. Dans 
le  même  temps,  la  filière 
cacao continue sa croissance. 
De 2019 à 2020, alors qu’ils 
étaient de 12 674 t en 2018, 
les volumes ont augmenté de 
10%, passant de 14 264 à 15 
690 t.

Avec Togo First 
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Aux décideurs ...

COVID-19 a mis en lumière la façon dont la mondialisation peut lutter contre les inéga-
lités.
La mondialisation est un concept à multiples facettes qui décrit le processus de créa-

tion de réseaux de connexions à travers le monde. Elle implique l'interdépendance des éco-
nomies nationales et l'intégration de l'information, des biens, du travail et du capital, pour n'en 
nommer que quelques-uns.
La pandémie a illuminé à la fois la mondialisation (un virus s'est mondialisé en quelques se-
maines grâce à la mondialisation et à l'interconnexion) et la démondialisation (l'effondrement 
de la coopération internationale et la réémergence du nationalisme en matière d'équipement de 
protection individuelle, dispositifs médicaux et vaccins). 
En raison de chaînes de production et d'approvisionnement mondiales bien établies et inter-
dépendantes, les prévisions économiques étaient pessimistes au cours des premiers mois de 
la pandémie en raison de la fermeture des frontières internationales et des fermetures d'entre-
prises.
La perspective de voir le monde plonger dans une autre récession économique majeure et à 
long terme similaire à la Grande Dépression des années 30 et à la récession de 2008 était une 
priorité pour les économistes, les gouvernements et les citoyens.

Les efforts de reprise ont pris racine tôt par rapport à ces deux crises économiques majeures, 
suggérant que le commerce mondial est beaucoup plus résistant que prévu. En fait, il y a lieu 
d'être optimiste quant à la reprise économique du COVID-19 ainsi qu'à l'avenir de la mondiali-
sation.
Les entreprises multinationales ont déjà eu leur test de résistance lors de l'effondrement du 
commerce mondial en 2008-2009. Cet effondrement a déclenché un processus de démondia-
lisation, mais le commerce mondial des marchandises et la production industrielle ont rapide-
ment retrouvé leurs sommets précédents – et ils l'ont fait encore plus rapidement pendant la 
crise du COVID-19. Le choc a été brutal et immédiat, mais la reprise aussi.
Les fl ux dits invisibles (IDE, envois de fonds, tourisme, coopération offi cielle au développement) 
ont été plus durement touchés, et il ne faut pas s'attendre à une reprise complète tant que le 
déploiement de la vaccination n'aura pas une portée suffi samment mondiale. Néanmoins, il 
n'est pas irréaliste de s'attendre à une reprise économique rapide une fois la pandémie passée.
Ironiquement, les attaques contre la mondialisation étaient un symptôme d'une maladie sous-
jacente – l'inégalité – qui a été éclairée par la pandémie.
La mondialisation manquait de retombées bénéfi ques pour ceux qui en avaient le plus besoin. 
La pandémie nous a appris que les inégalités sont le terreau de la propagation des maladies 
littérales et de la souffrance qui s'ensuit. Pour réduire les vulnérabilités aux futures épidémies, 
il faut s'attaquer à ces inégalités.
Mais la lutte contre les crises futures ne peut se limiter aux seuls développements domes-
tiques, car les inégalités sont mondiales. Adhérer aux Objectifs de Développement Durable des 
Nations Unies est donc un projet d'investissement à haut rendement.
La poussée vers la démondialisation existe certainement toujours. Mais les économies sont 
désormais connectées numériquement comme elles ne l'ont jamais été auparavant.
C'est une évolution positive, car mettre fi n à la pandémie de COVID-19 et prévenir de futures 
crises nécessitent une coopération internationale et un effort mondial pour garantir qu'aucun 
pays ne soit laissé pour compte. Les vaccins doivent être disponibles et abordables pour tous 
les pays, comme viennent de le réitérer les dirigeants des pays du G7 dans leur promesse de 
fournir un milliard de doses du vaccin COVID-19 aux pays les plus pauvres.
Tout comme la mondialisation a des ramifi cations pour tous les pays, la santé d'une nation 
affecte la santé de toutes les nations. Cela nécessite une approche globale pour assurer l'éga-
lité de tous les citoyens du monde.

COVID-19 et mondialisation

KPATIDE Komlan

Développement humain 

3ème édition du Forum foncier de la société civile  
L’ONG Autopromotion rurale pour un développement humain durable (ADHD) 
organise en collaboration avec le Ministère de l’Urbanisme, de l’habitat et de la 
réforme foncière, et l’International Land Coalition et REDD+ la 3ème édition du 
Forum foncier de la société civile du 23 au 25 Juin 2021 à Lomé pour contribuer 
à l’effort du gouvernement dans le processus de réforme foncière.

 ● Bernard AFAWOUBO

Depuis plusieurs an-
nées, le foncier est 
source de confl it 

dans des communautés voi-
sines mettant ainsi en péril 
la paix et la cohésion sociale 
entre les citoyens togolais 
alors qu’il devrait être source 
de richesse et de dévelop-
pement. Le gouvernement 
togolais s’est engagé il y’a 
quelques années dans un 
processus de réforme fon-
cière afi n de mettre fi n à ces 
confl its constatés dans le 
pays. Aussi plusieurs acteurs 
et autres structures tant éta-
tiques que de la société civile 
se sont-ils donnés pour mis-
sion d’œuvrer à travers des 
initiatives pour contribuer 
à une bonne gouvernance 
foncière afi n d’apporter 
leur pierre non seulement 
au développement durable 
mais aussi et surtout de dé-
samorcer la bombe sociale 
que constitue les litiges fon-
ciers. C’est dans cette ligne 
droite que l’ONG Autopro-
motion rurale pour un déve-
loppement humain durable 
(ADHD) organise en colla-

boration avec le Ministère 
de l’Urbanisme, de l’habitat 
et de la réforme foncière, 
International Land Coalition, 
REDD+, du 23 au 25 juin 
2021 à Lomé, la 3ème édi-
tion du Forum foncier de la 
société civile. L’objectif visé 
par cette troisième édition 
qui est placée sous le thème 
« Vers une gouvernance 
foncière centrée sur les per-
sonnes au Togo : le Temps de 
l’action » est de contribuer 
à l’effort du gouvernement 
dans le processus de réforme 
foncière engagée pour une 
gouvernance foncière qui 
prenne en charge les besoins 
des populations qui vivent de 
la terre.
Plan d’action 2022-2025
Au cours de cette rencontre 
de trois jours, les partici-
pants venus de différentes 
régions du pays font faire 
le bilan des éditions précé-
dentes, présenter les diffi cul-
tés rencontrées sur le terrain 
et projeter l’avenir en élabo-
rant un plan d’action pour la 
période 2022-2025 au niveau 
de chaque acteur membre de 
la SNE. Il sera également 

question à l’issu des travaux 
de soumettre ce plan d’action 
aux partenaires techniques et 
fi nanciers pour solliciter leur 
appui pour sa mise en œuvre. 
Participant à ce forum par 
visioconférence, le Coordon-
nateur ILC Afrique a estimé 
que ce Forum est une occa-
sion pour les acteurs fonciers 
de la société civile, de la 
SNE Togo ainsi que les par-
tenaires techniques et fi nan-
ciers d’apprécier le progrès 
réalisé dans le processus de 
réforme foncière récemment 
entamée et aussi pour échan-
ger et statuer sur les actions à 
mener pour appuyer ce pro-
cessus comportant la réforme 
foncière. « Le chemin a été 
long et nous le savons tous, 
mais nous avons encore de 
chemin à parcourir. Et c’est 
la raison même de la tenue 
du présent Forum de la so-
ciété civile sur le foncier. Il 
s’agit certes, d’une instance 
statutaire et nous en sommes 
à la 3ème édition. Toutefois, 
le contexte et la justifi cation 
sont bien compris par tous 
les acteurs.

 ● Photo de famille

Amélioration des statistiques

Les acteurs en conclave sur les résultats du PHASAO
En vue d’une approbation du cadre de résultats du projet par tous les acteurs 
et d’une amélioration du taux d’exécution du plan d’action de 2021, les parties 
prenantes dans la mise en œuvre du Projet d’harmonisation et d’amélioration des 
statistiques en Afrique de l’Ouest (PHASAO) en l’occurrence les directeurs cen-
traux de l’Institut national de la statistique et des études économiques et démo-
graphiques (INSEED) et les chefs de division porteurs d’activités pour l’année, les 
représentants de l’OTR, de la DSID, du MEF et l’équipe de l’unité de gestion de 
projet sont en conclave de cinq jours depuis ce lundi 2 Août 2021 à Kpalimé, une 
localité située à environ 120 Km au nord de Lomé. 

Service de la dette

Le Club de Paris engagé dans la mise en œuvre de l’ISSD 
Le Club de Paris a signé le 16 juillet 2021 un accord avec 33 pays éligibles dont le 
Togo, pour la mise en œuvre de l'Initiative de suspension du service de la dette (ISSD) 
qui s’applique sur le service de la dette du 1er janvier jusqu’au 30 juin 2021.

 ● Bernard AFAWOUBO

Financé par la banque 
Mondiale à travers 
l’Association interna-

tionale pour le développe-
ment (IDA) ce conclave ini-
tié par l’Institut national de la 
statistique et des études éco-
nomiques et démographies 
(INSEED) s’inscrit dans le 
cadre de la mise en œuvre 
du Projet d’harmonisation 
et d’amélioration des statis-
tiques en Afrique de l’Ouest 
(PHASAO). Les travaux ont 
été ouverts par le secrétaire 
général de l’INSEED Ani-
maou Tchiou, représentant 
le Directeur général de l’IN-
SEED, Coordonnateur de 
PHASAO. En effet, le Projet 
d’harmonisation et d’amé-
lioration des statistiques en 
Afrique de l’Ouest (PHA-
SAO) a pour but de renforcer 
les systèmes statistiques des 
pays participants et des orga-
nismes régionaux en Afrique 
pour harmoniser, produire, 
diffuser et améliorer l’utili-
sation des statistiques éco-
nomiques et sociales de base. 
Ce projet qui s’articule au-
tour de trois composantes est 
mis en œuvre dans sept pays 
de l’Afrique de l’Ouest pour 
une durée de cinq ans. Pour 
la première composante qui 
est régionale, il est question 
de l’harmonisation, de col-
lecte de données, d’amélio-
ration de la qualité, diffusion 
et utilisation des statistiques 

sociales et économiques 
de base. La composante 2 
qui est propre au Togo est 
consacrée à l’amélioration 
ou modernisation de l’infras-
tructure physique et statis-
tique. En ce qui concerne la 
composante 3, il est ques-
tion de la Gestion de projet 
et suivi et évaluation (S&E). 
Cette rencontre de cinq jours 
permettra aux participants 
de  faire une présentation du 
cadre de résultats du projet 
pour en assurer une meilleure 
appropriation par tous les ac-
teurs, et de faire la revue des 
TDR et budget des activités 
pour préciser les stratégies 
adéquates, les dates prévi-
sionnelles de mise en œuvre, 
les éventuelles acquisitions 
y liées en lien avec le PPM 
et le PPSD. Il sera égale-
ment question de recueillir 
les spécifi cations techniques 
nécessaires pour lancer tous 
les marchés inscrits dans le 
PPM et le STEP pour 2021, 
d’élaborer et d’adopter un 
plan opérationnel de mise 
en œuvre des activités de 

l’année 2021. « Nous avons 
tous  inscrits des activités 
qui devraient être  réalisées 
en 2021. Pour que ces acti-
vités puissent être réalisées, 
il y a des normes à respec-
ter. Nous devons élaborer 
les termes de référence de 
chaque activité. Les acti-
vités à réaliser diffèrent 
des unes des autres et par 
conséquence, les termes de 
référence seront aussi diffé-
rents », a expliqué Animaou 
Tchiou. Et d’ajouter que : « 
Pour harmoniser ces termes 
de référence, il était logique 
que nous nous retrouvions 
pour adopter un canevas 
unique de  chaque type 
d’activité. Et c’est  cela qui 
nous  réunit cette semaine 
à Kpalimé autour de cet  
atelier, pour que nous puis-
sions nous entendre  sur  
comment et quel conte-
nus mettre dans ces termes 
de référence, les valider 
avant de les soumettre  à  
la Banque Mondiale pour 
observation et validation 
également ».

 ● Eyram AKAKPO
 

Pour le Togo, le mon-
tant total différé par les 
créanciers du Club de 

Paris grâce à l’extension de 
l'initiative de suspension du 
service de la dette (ISSD) est 
estimé à 0.1 million de dollars 
soit environ 55 millions FCFA. 
En effet, les créanciers du Club 
de Paris continueront de se 
coordonner étroitement avec 
les pays du G20 non membres 
du Club de Paris et les autres 
parties prenantes pour la mise 
en œuvre en cours de l’ISSD et 
son extension, afi n de maximi-
ser le soutien apporté aux pays 
bénéfi ciaires de l’ISSD. Les 
membres du Club de Paris rap-
pellent aux pays éligibles qu’il 
est attendu à ce qu’ils envoient 
des demandes formelles à tous 
leurs créanciers bilatéraux 
offi ciels et encouragent tous 
les autres créanciers bilatéraux 
offi ciels et leurs institutions à 
mettre en œuvre cette initia-
tive pleinement et de manière 
transparente. Ils réitèrent éga-
lement leur appel aux créan-
ciers privés à participer sur une 
base volontaire à l'initiative à 
des conditions comparables 
lorsque les pays éligibles en 
font la demande. Compte 
tenu des besoins de fi nance-

ment importants auxquels les 
pays éligibles à l'initiative de 
suspension du service de la 
dette (DSSI) devraient être 
confrontés cette année, les 
membres du Club de Paris et 
le G20 ont approuvé la pro-
longation fi nale de 6 mois de 
cette initiative, jusqu'à la fi n 
décembre 2021. Cette der-
nière extension de la DSSI 
permettra aux pays bénéfi -
ciaires de mobiliser davan-
tage de ressources pour faire 
face aux défi s de la crise et, le 
cas échéant, de passer à une 
approche plus structurelle 
pour remédier aux vulnérabi-
lités de la dette, notamment 
par le biais d'un programme 
soutenu par le FMI de qualité 
dans les tranches supérieures 
de crédit et d'un traitement 

sous le Cadre commun.  Au 
rang des pays éligibles, on 
note  l’Angola, le Burkina 
Faso, le Cameroun, le Cap-
Vert, les Comores, Congo 
(République démocratique 
du), Congo (République du), 
la Côte d'Ivoire, Djibouti, la 
Dominique, l’Éthiopie, la 
Guinée, la Guinée-Bissau, le 
Kenya, le Lesotho, le Mali, 
les Maldives, Madagascar, 
la Mauritanie, le Mozam-
bique, le Népal, le Niger, 
l’Ouganda, le Pakistan, la 
Papouasie-Nouvelle-Guinée, 
la République centrafricaine, 
Sainte-Lucie, Saint-Vincent-
et-les-Grenadines, Samoa, le 
Sénégal, la Sierra Leone, le 
Togo et la Zambie, pour une 
extension de l’ISSD de plus 
d’un milliards de dollars.

Infrastructures 

Le poste de péage de Kpomé ouvert aux usagers 
Le nouveau poste de péage de Kpomé, situé sur la route Lomé-Vogan, est ouvert à la 
circulation depuis le 30 juillet 2021, et la perception des droits d’usage commencera 
le 2 août.

« Aujourd’hui, nous avons 
démarré une campagne 
d’informations de trois 

(3) jours, pour informer les 
usagers que l’exploitation du 
nouveau péage a commencé. 
Mais la perception des droits 
d’usage ne sera effectif qu’à 
partir de lundi », a indiqué la 
chargée de l’exploitation des 
postes de péage, Sama Kondo 
Kisseme Hodalo. «Les droits 
d’usage servent à fi nancer 
l’entretien routier parce que 
les routes se dégradent vite. 
Et pour construire une route, il 

faut un budget extrêmement 
lourd. Donc de la même 
manière que les citoyens 
contribuent à la construc-
tion des routes, il faut qu’ils 
contribuent également à son 
entretien », a-t-elle ajouté 
avant de préciser que « sur 
tous les postes de péage en 
général, on perçoit 50 FCFA 
pour les motos, 500 FCFA 
pour les véhicules légers, les 
minibus paient 600 FCFA et 
les bus autocar 1500 FCFA. 
La vague des poids lourds 
à 2 essieux, 3 essieux, 4 es-

sieux et plus, paient un tarif 
particulier allant de 2500 à 
7000 FCFA en fonction des 
essieux des véhicules ». La 
Société publique en charge 
du fi nancement de l’entre-
tien routier, la SAFER, est 
créée par le gouvernement 
pour assurer l’entretien et la 
réhabilitation des infrastruc-
tures routières. Pour rappel, 
le nouveau poste de péage 
est situé sur la nationale N34, 
plus précisément la route Lo-
mé-Vogan.

Avec togobusinessnews.com

Innovation

Un concours à 20 millions FCFA pour les PME et PMI 
Le Fonds d’appui aux initiatives économiques des jeunes (FAIEJ) et le Programme des Nations Unies pour le Développement 
(PNUD-Togo), ont ouvert jusqu’au 04 Août prochain, les inscriptions pour le concours de sélection de la première cohorte 
de sociétés coopératives et de PME devant bénéfi cier de la Facilité Togolaise pour l’Accélération et l’Innovation (FTAI).

La dizaine de sociétés et 
de PME qui seront sé-
lectionnées devraient 

bénéfi cier de subventions 
pouvant aller jusqu'à 20 mil-
lions FCFA. Elles devraient 
avoir 3 ans d’existence au 
minimum, proposer un ser-

vice ou un produit innovant 
et répondre aux nouvelles 
dispositions prévues dans la 
charte des entreprises.  Pour 
candidater, les entreprises 
désireuses sont tenues d'en-
voyer un dossier constitué, 
entre autres, du formulaire 

de candidature (disponible 
ici), des pièces administra-
tives et des états fi nanciers 
des deux dernières années à 
l’adresse électronique ftai.
tg@undp.org, au plus tard 
ce 04 Août. 

Avec Togo First
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Burkina Faso 

Bboxx et Geocoton électrifieront 2 millions de personnes via le solaire
Un accord de coentreprise vient d’être signé entre le fournisseur d’accès à l’électri-
cité, le britannique Bboxx et le groupe français Geocoton Advens. L’accord porte 
sur l’électrification de 2 millions de personnes via des systèmes solaires hors réseau. 

Bboxx se lancer à l’as-
saut du marché bur-
kinabé des systèmes 

solaires hors réseau. L’entre-
prise britannique investira 
dans ce pays ouest-africain 
dans le cadre d’une coentre-
prise avec le groupe français 
Geocoton Advens, spécialisé 
dans la production des fibres 
et de semences de coton. 
Le groupe achète du coton 
auprès des paysans burkina-
bés avant de le transformer 
pour le marché international. 
L’objectif du rapprochement 
entre les deux entités est la 
mise en place d’une entre-
prise commune avec pour 
mission de fournir l’accès à 
l’électricité à 2 millions de 
personnes au Burkina Faso, 
avant de s’étendre dans 
d’autres pays d’Afrique de 
l’ouest. Les deux partenaires 
réaliseront leur objectif grâce 
aux systèmes solaires domes-
tiques que fournit Bboxx. 
Dans les zones rurales 
d’Afrique subsaharienne où 
le pouvoir d’achat est assez 
faible, l’entreprise britan-
nique mise sur le payement 
des équipements par petits 
montants via les solutions 
de payement mobile dispo-
nibles. Bboxx a déjà ouvert 
des filiales au Togo voisin, 
en République démocratique 
du Congo (RDC), au Kenya 

et au Rwanda.
La création de 500 

emplois
L’introduction des solutions 
de Bboxx représente une au-
baine pour le Burkina Faso. 
Ce pays peuplé de plus de 
20 millions d’habitants fait 
partie des mauvais élèves du 
continent africain en matière 
d’accès à l’électricité. Selon 
Power Africa, seulement 20 
% de Burkinabés ont accès à 
l’électricité, dont seulement 
5 % en milieu rural. Et le 
pays affiche une capacité ins-
tallée de 568 MW. « Bien que 
les taux d’accès à l’électricité 
au Burkina Faso soient très 
faibles, le potentiel d’impact 
positif sur la vie des gens 
grâce à l’énergie propre est 
immense. L’établissement de 
partenariats stratégiques est 
essentiel pour réunir le finan-
cement et l’élan nécessaires 
pour fournir à des millions de 

personnes l’énergie propre 
dont elles ont tant besoin. 
Cette entrée sur le marché 
est la première d’une longue 
série, et nous avons devant 
nous une série d’activités 
passionnantes dans le cadre 
de notre mission visant à 
transformer des vies grâce à 
l’accès à l’énergie », affirme 
Mansoor Hamayun, le pré-
sident-directeur général de 
Bboxx. L’entreprise basée 
à Londres estime que le dé-
ploiement de ses solutions 
d’accès à l’électricité au Bur-
kina Faso permettra la créa-
tion de 500 emplois. Outre 
la distribution des systèmes 
solaires domestiques, Bboxx 
compte introduire d’autres 
solutions d’accès à l’énergie 
telles que les pompes à eau 
solaires pour l’irrigation, ain-
si que pour la cuisson propre 
via le gaz de pétrole liquéfié 
(GPL).

Avec afrik21

Nigéria

Kuda Bank lève 55 millions de dollars pour son expansion en Afrique
La start-up nigériane de 

fintech, Kuda Bank, 
a levé un montant 

de 55 millions de dollars de 
série B à une valorisation 
de 500 millions de dollars.
Le cycle de financement a 
été co-dirigé par les investis-
seurs existants Target Global 
et Valar Ventures, la société 
co-fondée. Ces derniers 
ont été soutenus par le co-
fondateur de PayPal, Peter 
Thiel, SBI Investment et un 
certain nombre d’investis-
seurs providentiels. « Notre 
objectif est d’améliorer nos 
offres au Nigéria mais éga-
lement d’aller à la conquête 
du marché africain », a laissé 
entendre Babs Ogundeyi, 
PDG de Kuda , soulignant 
que « ce financement servira 
à investir dans l’expansion et 
à renforcer l’expertise de la 
société au niveau continen-
tal». Pour sa part, Andrew 
McCormack, associé général 
de Valar Ventures, a déclaré 
: « Kuda est notre premier 
investissement en Afrique et 
notre confiance initiale dans 
l’équipe a été confirmée par 

sa croissance rapide au cours 
des quatre derniers mois ». 
Cet investissement intervient 
près de 5 mois après que 
Kuda a levé 25 millions USD 
lors d’un tour de table de 
série A pour son expansion 
au Nigéria. Lancée en 2019, 
la banque numérique basée 
à Lagos et à Londres fournit 
des services aux consomma-

teurs pour épargner et dépen-
ser de l’argent, recevoir des 
découverts (essentiellement 
du crédit renouvelable pour 
les particuliers). Au cours 
du premier trimestre 2021, 
Kuda revendique un porte-
feuille clients chiffré à 650 
000 utilisateurs.

Avec financialafrik.com

Croissance 

L'Afrique reste un relais pour le groupe Dangote Cement 
Dangote Cement a réduit ses pertes en Afrique sur le premier semestre 2021. La 
région continue de soutenir les performances du groupe, mais le Nigéria demeure 
un marché clé pour le groupe cimentier le plus présent sur le continent.

Sur les 6 premiers mois 
de 2021, l'Afrique a 
constitué un relais de 

croissance pour le groupe 
Dangote Cement fondé et 
présidé par le milliardaire 
nigérian Aliko Dangote, 
peut-on lire dans une com-
munication financière reçue 
par l'Agence Ecofin. Les 
volumes vendus dans la 
région par la multinationale 
(ciments et clinker) ont at-
teint 5,4 millions de tonnes. 
Ils sont en hausse de 15,5% 
comparé à ceux  de la même 
période en 2020. Ainsi, le 
chiffre d'affaires dans la ré-
gion a progressé de 37% pour 
atteindre 198,5 milliards de 
nairas (482,5 millions $). 
Le bénéfice avant impôts et 
amortissements (EBITDA) 
des activités africaines a 
atteint 47,1 milliards de nai-
ras, en hausse de 50%. Dan-
gote Cement est par ailleurs 
parvenu à réduire ses pertes 
sur le continent à seulement 
28 milliards de nairas, contre 
une perte de 52,3 milliards de 
nairas sur la période en 2020. 
Toutefois le marché nigérian 

demeure encore le principal 
pôle des activités du groupe. 
L'EBITDA du Nigeria repré-
sente 15 fois celui des activi-
tés panafricaines. De même, 
le bénéfice net au Nigeria a 
connu une augmentation de 
36,7 milliards de nairas tandis 
que les pertes sur les activités 
panafricaines ont été réduites 
de 24,7 milliards de nairas. 
Selon le groupe cimentier, 
le Cameroun, le Sénégal et 
l'Ethiopie ont tiré les marges, 
tandis que le Congo Brazza-
ville et la Tanzanie ont tiré les 
volumes de ventes. Plus glo-
balement, Dangote Cement 
a réalisé un chiffre d'affaires 
de 690,8 milliards de nairas. 

Son bénéfice net global a été 
de 191,6 milliards de nairas 
en hausse de 52% comparé à 
celui de la même période en 
2020. Cette performance est 
réalisée malgré une hausse 
constatée sur différents 
postes de dépenses. C’est le 
cas des charges administra-
tives (+4,7 milliards de nai-
ras), des charges de distribu-
tion (+10 milliards de nairas 
environ), des charges finan-
cières (+10,5 milliards de 
nairas) et enfin des charges 
fiscales (+52,9 milliards de 
nairas).

Avec Agence Ecofin

Nigeria 

L’éco-hydrologie pour la préservation des ressources en eau
Au Nigeria, le gouvernement fédéral préconise l’approche éco-hydrologique pour 
améliorer la qualité et la disponibilité des ressources en eau. Cette science intégra-
tive évalue les menaces auxquelles est confrontée l’eau, élément essentiel des éco-
systèmes afin de trouver des solutions pour une gestion durable de cette ressource. 

Le gouvernement fédé-
ral du Nigeria veut 
une ressource en eau 

saine pour ses populations. 
Selon une nouvelle analyse 
publiée par le Fonds des 
Nations unies pour l’enfance 
(Unicef), 26,5 millions d’en-
fants nigérians connaissent 
une vulnérabilité extrême-
ment élevée à l’eau. Les 
autres tranches de la popu-
lation sont loin d’être épar-
gnées par les pénuries d’eau. 
Une situation qui s’explique 
par le gaspillage et la pollu-
tion de la ressource en eau 
par les déchets liquide et 
solides. À cela s’ajoute le 
changement climatique qui 
cause des sécheresses de plus 
en plus récurrentes. Face à la 
dégradation des ressources 
en eau au Nigeria, le gou-
vernement fédéral préconise 
l’éco-hydrologie. « Il s’agit 

d’une solution qui gagne du 
terrain dans le monde entier 
en tant que science de réso-
lution de problèmes et il est 
impératif de susciter l’inté-
rêt pour la mise en œuvre de 
cette nouvelle approche au 
Nigeria pour la gestion envi-
ronnementale de l’eau pour 
des moyens de subsistance 
durables », affirme John 
Ochigbo, le directeur des 
opérations et de l’inspection 
des bassins fluviaux au Nige-
ria. Actuellement, cette ap-
proche est encore peu connue 
dans ce pays d’Afrique de 
l’Ouest. Le ministère fédéral 
nigérian des Ressources en 
eau outillera les profession-
nels du secteur à la mise en 
place de l’approche éco-hy-
drologique pour la gestion 
intégrée des ressources en 
eau dans le pays. L’éco-
hydrologie sera également 

indispensable pour atténuer 
les problèmes d’approvi-
sionnement en eau potable 
au Nigeria. Avec une popu-
lation estimée à 219 millions 
d’habitants, l’approvisionne-
ment en eau potable est un 
véritable défi dans ce pays 
d’Afrique de l’Ouest. Selon 
la Banque mondiale, envi-
ron 60 millions de Nigérians 
vivent n’ont pas encore accès 
aux services d’eau potable de 
base, dont plus de la moitié 
dans les zones rurales. Ce qui 
contraint les populations à 
consommer les eaux de sur-
face non traitées, le plus sou-
vent polluées par les boues 
fécales. Au Nigeria, près de 
29 % de la population en 
milieu rural pratique encore 
la défécation à l’air libre.

Avec afrik21
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BRVM 10 135,51

Variation Jour -0,75 %

Variation annuelle 3,54 %

BRVM Composite 166,92

Variation Jour -0,70 %

Variation annuelle 14,82 %

BULLETIN OFFICIEL DE
LA COTE

N° 147 mardi 3 août 2021 Site : www.brvm.org

Actions Niveau Evol. Jour

Capitalisation boursière (FCFA)(Actions & Droits) 5 023 284 354 451 -0,70 %

Volume échangé (Actions & Droits) 170 535 49,08 %

Valeur transigée (FCFA) (Actions & Droits) 364 918 847 41,77 %

Nombre de titres transigés 41 2,50 %

Nombre de titres en hausse 13 -7,14 %

Nombre de titres en baisse 21 61,54 %

Nombre de titres inchangés 7 -46,15 %

Obligations Niveau Evol. Jour

Capitalisation boursière (FCFA) 6 771 979 927 186 -0,42 %

Volume échangé 345 -98,04 %

Valeur transigée (FCFA) 3 308 750 -98,18 %

Nombre de titres transigés 6 20,00 %

Nombre de titres en hausse 0 -100,00 %

Nombre de titres en baisse 0 -100,00 %

Nombre de titres inchangés 6 100,00 %

PLUS FORTES HAUSSES 

Titres Cours Evol. Jour Evol. 
annuelle

SICOR CI (SICC) 4 595 7,49 % 273,58 %

CROWN SIEM CI (SEMC) 520 7,22 % 160,00 %

NEI-CEDA CI (NEIC) 320 6,67 % 39,13 %

SAPH CI (SPHC) 3 700 5,71 % 164,29 %

BANK OF AFRICA CI (BOAC) 3 895 5,13 % 5,99 %

PLUS FORTES BAISSES 

Titres Cours Evol. Jour Evol. 
annuelle

SOLIBRA CI (SLBC) 82 390 -7,50 % 61,87 %

SAFCA CI (SAFC) 655 -7,09 % 133,93 %

AIR LIQUIDE CI (SIVC) 445 -4,30 % 140,54 %

BICI CI (BICC) 5 505 -3,42 % -17,59 %

CIE CI (CIEC) 1 650 -2,94 % 10,00 %

Base = 100 au 14 juin 1999 Nombre de sociétés Valeur Evol. Jour Evol. annuelle Volume Valeur PER moyen

BRVM - INDUSTRIE 12 75,56 -2,69 % 108,44 % 8 977 14 487 425 16,87

BRVM - SERVICES PUBLICS 4 442,25 -1,31 % 7,74 % 11 224 59 244 380 7,55

BRVM - FINANCES 15 60,76 -0,08 % 1,28 % 118 180 206 298 067 12,25

BRVM - TRANSPORT 2 450,29 -1,31 % 18,91 % 12 097 22 397 145 7,48

BRVM - AGRICULTURE 5 174,87 0,56 % 102,07 % 15 860 55 911 030 11,50

BRVM - DISTRIBUTION 7 299,76 0,60 % 32,39 % 4 197 6 580 800 18,45

BRVM - AUTRES SECTEURS 1 851,38 0,00 % 146,43 % 0 0 4,00

BRVM - PETITES CAPITALISATIONS - - - - - - -

INDICES SECTORIELS 

Définitions
Volume moyen annuel par  séance 
             

Valeur moyenne annuelle par séance
       

Ratio moyen de liquidité 
Ratio moyen de satisfaction   
                  

Ratio moyen de tendance 
Ratio moyen de couverture                  

= Volume annuel échangé / nombre de séances
= Valeur annuelle échangée / nombre de séances
= Moyenne des ratios de liquidité (Titres échangés / Volume des ordres de vente)
= Moyenne des ratios de satisfaction (Titres échangés / Volume des ordres d'achat)
= Moyenne des ratios de tendance (Volume des ordres d'achat / Volume des ordres de vente)
= Moyenne des ratios de couverture (Volume des ordres de vente / Volume des ordres d'achat)

Taux moyen de rotation 
               

PER moyen du marché 
                  

Taux de rendement moyen
           

Taux de rentabilité moyen 
       

Prime de risque du marché         

= moyenne des taux de rotation des actions cotées (volume transigé/capi flottante)
= moyenne des PER des actions cotées ayant un PER positif
= moyenne des taux de rendement des actions cotées ayant distribué un dividende
= moyenne des taux de rentabilité des actions cotées
= (1 / le PER moyen du marché) - le taux de référence actuel des emprunts d'Etat 

Indicateurs 1er et 2è Comp. BRVM PC

PER moyen du marché 10,57

Taux de rendement moyen du marché 7,64

Taux de rentabilité moyen du marché 8,18

Nombre de sociétés cotées 46

Nombre de lignes obligataires 93

Volume moyen annuel par séance 223 704,00

Valeur moyenne annuelle par séance 1 300 300 608,57

Indicateurs 1er et 2è Comp. BRVM PC

Ratio moyen de liquidité 2,15

Ratio moyen de satisfaction 34,22

Ratio moyen de tendance 1 590,87

Ratio moyen de couverture 6,29

Taux de rotation moyen du marché 0,02

Prime de risque du marché 3,56

Nombre de SGI participantes 28

BRVM - BOURSE REGIONALE DES VALEURS MOBILIERES
BRVM - Société Anonyme au capital de 3.062.040.000 CFA - RC : CI - ABJ - 1997 - B - 208435 - CC : 9819725 - E

Siège Social : Abidjan - CÔTE D'IVOIRE. Adresse : 18,Rue Joseph ANOMA (Rue des Banques) - Abidjan
Tél : +225 20 32 66 85 / 86, Fax : +225 20 32 66 84, Mail : brvm@brvm.org, Site Web : www.brvm.org
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Kenya

Douze embryons créés pour sauver le rhinocéros blanc du Nord
Avec deux femelles, le rhinocéros blanc du Nord est en danger critique d’extinction. 
Du coup, des scientifiques ont créé douze embryons et vont utiliser des mères por-
teuses du Sud.

Douze embryons de 
rhinocéros blancs du 
Nord ont été créés 

au terme de deux années de 
travaux visant à sauver cette 
sous-espèce déjà technique-
ment éteinte, ont annoncé les 
scientifiques en charge de ce 
projet. Depuis le décès, en 
2018, du dernier mâle, il ne 
reste plus sur Terre que deux 
femelles, Najin (30 ans) et sa 
fille Fatu (19 ans), qui vivent 
sous bonne garde dans la 
réserve kényane d’Ol Pejeta. 
Mais les gamètes de plusieurs 
mâles ont été conservés.
«De fortes chances»

BioRescue, un consortium 
de scientifiques et de conser-
vationnistes, a, depuis août 
2019, collecté 80 ovocytes 
sur les deux mastodontes, 
parvenant à fabriquer un total 
de douze embryons, a-t-il an-
noncé jeudi soir. Le directeur 
d’Ol Pejeta, Richard Vigne, a 
souligné que malgré ces ré-
sultats prometteurs, de nom-
breux défis persistent. «Per-
sonne ne va prétendre que 
c’est facile, mais je pense 
qu’il y a de fortes chances 
que ce soit quand même un 
succès», a-t-il dit, évoquant 
d’importants «défis». «Nous 
faisons des choses d’avant-
garde d’un point de vue 
scientifique et nous travail-
lons avec de la génétique, 
avec les deux derniers rhino-
céros blancs du Nord sur la 

planète: il y a beaucoup de 
choses qui pourraient mal se 
passer», a-t-il ajouté.
Femelles du Sud au 

secours?
Aucune des deux femelles 
n’est en mesure de mener une 
grossesse à son terme: Fatu 
souffre de lésions dégénéra-
tives au niveau de l’utérus et 
Najin d’une fragilité de son 
train arrière, incompatible 
avec une portée. Pour obtenir 
des bébés rhinocéros blancs 
du Nord, qui vivaient notam-
ment au Soudan du Sud et en 
Ouganda, les scientifiques 
auront recours à des mères 
porteuses sélectionnées par-
mi des femelles de rhinocé-
ros blancs du Sud, originaires 
d’Afrique australe. Outre Ol 
Pejeta et l’agence kényane 
de protection de la faune 
(KWS), BioRescue réunit 
entre autres l’Institut Leibniz 
de recherche zoologique et 
animale, en Allemagne, et le 
laboratoire Avantea, en Italie, 
spécialiste de la reproduction 

de chevaux et de bovins. «Il 
est très encourageant de voir 
que le projet a continué à 
faire de bons progrès dans 
cette ambitieuse tentative de 
sauver de l’extinction une 
espèce emblématique», a 
déclaré le ministre kényan du 
Tourisme, Najib Balala.
Le braconnier comme 

prédateur
Dans leur milieu naturel, les 
rhinocéros n’ont que peu de 
prédateurs, grâce à leur taille 
et à l’épaisseur de leur peau. 
Mais de prétendues vertus 
médicinales attribuées en 
Asie à leur corne ont alimen-
té, dans les années 1970 et 
1980, un braconnage impla-
cable, facilité par les conflits. 
Les rhinocéros modernes sil-
lonnent notre planète depuis 
26 millions d’années. Au 
milieu du XIXe siècle, on es-
timait leur population à plus 
d’un million d’individus en 
Afrique. 

(AFP)

Transport aérien

Air France - KLM voit de «premiers signes» de reprise
Toujours plombés par la pandémie, les chiffres d’Air France - KLM au deuxième 
trimestre ont un zeste d’optimisme, «grâce à de très bonnes ventes de billets».
 

Air France - KLM a 
encore perdu 1,48 
milliard d’euros 

(1,6 milliard de francs) au 
deuxième trimestre 2021, 
toujours accablé par le Co-
vid-19, mais constate de 
«premiers signes de la re-
prise» depuis juin, et pense 
retrouver une rentabilité 
opérationnelle au troisième 
trimestre. Cette perte nette, 
du même montant que celle 
du premier trimestre, marque 
néanmoins une claire amé-
lioration par rapport à celle 
du deuxième trimestre 2020, 
quand les conséquences de la 
crise sanitaire avaient plongé 
le groupe dans le rouge, à 2,6 
milliards d’euros (2,8 mil-
liards de francs).
Plus de dix milliards

La perte du deuxième tri-
mestre 2021, qui porte les 
pertes cumulées d’Air France 
- KLM depuis le début de la 
pandémie à plus de dix mil-
liards d’euros, a en outre 
été creusée par des éléments 
exceptionnels, dont un chan-
gement de régime de retraites 
chez KLM, a souligné, ven-
dredi, l’entreprise. Parallèle-
ment, la perte d’exploitation 
a été réduite de plus de moi-
tié sur la période, même si 
elle a encore atteint 752 mil-
lions d’euros (810 millions 
de francs). Le deuxième tri-
mestre 2020 avait été parti-
culièrement sombre pour le 
groupe, touché comme l’en-
semble du secteur aérien par 
les fermetures de frontières 

et les confinements stricts 
décidés face à la première 
vague épidémique.
Passagers : +477%

Même si, entre avril et juin 
2021, l’offre de sièges des 
compagnies du groupe (Air 
France, KLM et la low-cost 
Transavia) n’a atteint que 
48% de celle de la même pé-
riode de 2019, le nombre de 
passagers a bondi de 477% 
sur un an, à sept millions. Le 
chiffre d’affaires a également 
fortement progressé (+133%, 
à 2,75 milliards d’euros, soit 
près de trois milliards de 
francs). Mais il représente 
encore moins de la moitié 
de la même période de 2019, 
quand il dépassait sept mil-
liards. Au-delà des effets de 
base, «au second trimestre, 
nous avons vu de premiers 
signes de la reprise», a af-
firmé le directeur financier, 
Steven Zaat. Le groupe a 
retrouvé un flux de trésorerie 
libre positif pour la première 
fois depuis le début de la 

crise, «grâce à de très bonnes 
ventes de billets», a-t-il dé-
taillé lors d’une conférence 
de presse téléphonique.
Incertitude sur l’At-

lantique nord
Avec la levée de certaines 
restrictions de mouvement, 
l’adoption du certificat sani-
taire européen et une «forte 
demande» vers les destina-
tions de vacances, notam-
ment en Europe du Sud, Air 
France - KLM a porté son 
offre en sièges, en juillet, 
à plus de 60% de la même 
période de 2019. En consé-
quence, le groupe a amélioré 
ses hypothèses de trafic pour 
le troisième trimestre, entre 
60 et 70% des niveaux d’il 
y a deux ans (de 55 à 65% 
précédemment), et pense 
que tant KLM qu’Air France 
retrouveront une rentabi-
lité opérationnelle sur cette 
période, là aussi pour la pre-
mière fois depuis le début de 
la crise sanitaire.

(AFP)Suisse

Le climat de consommation dépasse son niveau d’avant la crise
Bonne nouvelle : le moral des ménages suisses concernant l’évolution de l’économie 
dépasse toutes les prévisions. Il se situe même à un niveau qui n’avait plus été atteint 
depuis onze ans.

 

Les Suisses retrouvent 
le moral, selon le 
Secrétariat d’État 

à l’Économie. En effet, 
ils se montrent bien plus 
optimistes que prévu sur 
l’évolution de l’économie 
dans son ensemble. Corol-
laire: l’indice du climat de 
consommation est passé à 
8 points en juillet, bien au-
dessus de sa moyenne à long 
terme (−5 points), annonce le 
SECO dans un communiqué 
mardi. Un niveau qui n’avait 
plus été atteint depuis juillet 
2010. Cette forte embellie 
est due en grande partie à 
l’amélioration des attentes 
concernant l’évolution géné-
rale de l’économie. Selon le 
SECO, le sous-indice corres-
pondant a atteint «sa valeur 
la plus élevée depuis que 
l’on a commencé à mesurer 
le climat de consommation, 
en 1972».

La sécurité de l’em-
ploi préoccupe tou-

jours
Le moral est reparti à la 
hausse également en ce qui 
concerne le chômage. L’in-
dice correspondant est en 
effet tombé légèrement en 
dessous du niveau d’avant la 
crise. Autre facteur positif: 
pour la première fois depuis 
plus de six ans, le sous-indice 
relatif à la situation financière 
attendue passe au-dessus de 
sa moyenne à long terme. 
En revanche, l’indice portant 

sur la sécurité de l’emploi 
reste nettement inférieur aux 
moyennes précédentes, de 
même que l’évaluation de la 
situation financière au cours 
des derniers mois. En outre, 
avec la hausse des taux d’in-
flation et l’évolution des prix 
jugée élevée, la propension 
à consommer reste mesurée. 
Les ménages jugent que le 
moment est à peine plus fa-
vorable qu’il y a trois mois 
pour effectuer de gros achats, 
conclut le SECO.

(cht/comm)

 ● Les femelles Najin (30 ans, au premier plan) et Fatu (19 ans) sont les 
derniers spécimens de rhinocéros blancs du Nord encore en vie. AFP

 ● Le groupe pense que tant KLM qu’Air France retrouve-
ront une rentabilité opérationnelle au troisième trimestre.

Automobile

Stellantis affiche une rentabilité record 
Le groupe, qui réunit le français PSA et l’italo-américain Fiat-Chrysler, a réalisé plus 
de 75 milliards d’euros de chiffre d’affaires.

 

Le groupe automobile 
Stellantis, né début 
2021 de la fusion du 

français PSA et de l’italo-
américain Fiat-Chrysler, a 
fortement rebondi au pre-
mier semestre, affichant une 
rentabilité record malgré la 
pénurie de semi-conduc-
teurs. Le groupe a annoncé 
mardi un bénéfice net de 5,9 
milliards d’euros, alors que 
FCA avait enregistré de très 
lourdes pertes début 2020, 
avant la fusion. «Nous avons 
eu un très bon semestre en 
termes de marges comme 
de ventes», s’est félicité 
le directeur financier du 
groupe, Richard Palmer, lors 
d’une conférence de presse. 
Le groupe a enregistré un 
chiffre d’affaires de 75,3 
milliards d’euros, en hausse 
de 46% par rapport au pre-
mier semestre 2020, quand 
le marché était paralysé par 
la crise sanitaire. Sa marge 
opérationnelle de 11,4% du 

chiffre d’affaires est «une 
marge record pour les deux 
groupes originels», selon Ri-
chard Palmer, et loin devant 
ses concurrents. 
Résultats solides en 
Amérique du Nord

Le numéro deux mondial 
Volkswagen a enregistré 
une marge de 8,8%, tandis 
que Nissan a atteint 4,5% au 
dernier trimestre, Hyundai 
6,2% et Renault 2,8%. Seuls 
les constructeurs premium 
font mieux, avec Daimler 
à 12,2% et BMW à 13%. 
Les géants Toyota et Gene-
ral Motors doivent encore 
annoncer leurs résultats. Le 
titre de Stellantis décollait à 

13h00 de 4,32% à la Bourse 
de Paris et de 4,28% à Milan. 
Le groupe a notamment enre-
gistré de solides résultats sur 
le marché nord-américain, 
avec des bonnes ventes de 
ses pickups Ram et de ses 
Jeep hybrides. En Europe, le 
premier marché du groupe, 
les ventes de Peugeot 2008 
et de ses nouvelles Citroën 
C4, Opel Mokka et Fiat 500 
électrique portent les ventes, 
souligne le groupe. Maserati 
revient dans le vert avec près 
de 11’000 véhicules vendus 
et un petit bénéfice de 29 mil-
lions d’euros. Stellantis a an-
noncé en juillet la construc-
tion de sa troisième usine de 
batteries, en Italie, et compte 
accélérer l’électrification de 
ses gammes, avec le lance-
ment prévu de 11 nouveaux 
véhicules 100% électriques 
au cours des deux prochaines 
années.

(AFP)
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Ce n'est pas parce que vous aurez cet aspect de 
Pluton dans votre thème aujourd'hui que vous allez 

gagner le gros lot du Loto ou résoudre vos problèmes de trésore-
rie d'un coup de baguette magique ! La planète se plaît à remplir 
votre escarcelle, il est vrai, mais elle n'est favorable qu'aux efforts 
constructifs et déteste les voeux indolents. Souvenez-vous-en 
avant de tenter une opération aventureuse. 

Attention à votre compte en banque ! Vous serez 
d'humeur légère, porté à dépenser sans compter 

pour votre plaisir ou pour faire des envieux. Mais votre banquier, 
lui, n'oubliera pas, et il ne vous fera pas de cadeau ! 

Avec cet aspect de Neptune, vous devrez faire un 
effort pour garder la tête sur les épaules et pour 

ne pas vous lancer dans des entreprises irréalistes. Vos idées 
seront géniales, certes, mais elles s'avéreront souvent diffi ciles 
sur le plan pratique, du moins dans les circonstances actuelles. 
 

Votre situation matérielle devrait se développer 
à partir d'aujourd'hui. Vous pourrez faire des 

placements intéressants à moyen terme, et effectuer des tran-
sactions fi nancières fructueuses. Chance aux jeux ; n'oubliez pas 
de consulter votre nombre de chance. 

De très bonnes infl uences sur le plan fi nancier. Cinq 
planètes vont en effet vous aider à faire fructifi er vos 
économies ou, si vous n'en avez pas, à remplir votre 

bas de laine. Pour ceux qui ont des capitaux placés, la tendance 
sera très positive. Les investissements comportant une certaine 
part de risque vous permettront de faire des bénéfi ces surpre-
nants. 

Journée défavorable aux litiges en raison de l'obs-
truction saturnienne. Si vous devez régler des 

questions de succession, partages, évaluations de biens fonciers, 
etc., attendez deux ou trois semaines avant d'y procéder. Mais 
même dans ce cas, recherchez toujours une solution de compro-
mis au lieu de faire appel à la Justice, car "une année de procès 
engendre dix années de rancune" (proverbe chinois). 

Balance

Scorpion

Sagittaire

Capricorne

Verseau 

Poissons 

Compte tenu de cette confi guration de Mercure, vous 
pouvez espérer une belle éclaircie sur le front fi nancier. 

Revenus en hausse ou dettes enfi n épurées. Quoi qu'il arrive, une 
chose est sûre : vous serez plus à l'aise. 

Sous l'infl uence des infl ux neptuniens, votre ten-
dance à la dilapidation s'estompera. Vous serez plus sage en ma-
tière pécuniaire et saurez éviter les écueils et illusions qui peuplent 
parfois votre imagination. Ce sera le moment d'investir dans l'im-
mobilier. 

Evitez les dettes : vous pourriez avoir du mal à les 
rembourser au moment prévu, et cela vous met-

trait dans une situation très pénible. Renoncez tout bonnement à la 
jouissance de certains produits ou gadgets, car les acheter à crédit 
vous vaudrait des soucis sans commune mesure avec les satis-
factions qu'ils vous apporteront. Persuadez-vous que "les dettes 
réduisent l'homme libre en esclavage" (Syrus). 
 

La chance pourra enfi n être au rendez-vous et gon-
fl er votre escarcelle. Alors, pour une fois, jouez sans 

complexes les têtes brûlées pour doper votre moral. Offrez-vous 
cet objet que vous convoitiez depuis si longtemps. Faites le voyage 
dont vous avez toujours rêvé. Mais, quoi que vous fassiez, ména-
gez-vous quand même une position de repli en cas de problème. 

Cette fois, l'accent sera mis sur une de vos occupations 
préférées : gagner le plus d'argent possible. Vous aurez 

en effet de nouvelles possibilités de diversifi er ou d'accroître vos 
revenus. Les transactions fi nancières seront excellentes. 

 
Vos fi nances seront relativement protégées par Ura-
nus. L'heure serait davantage aux décisions. Vous 

vous interrogerez sur l'opportunité de proroger certains de vos pla-
cements ou de les utiliser pour un achat immobilier. Sans vous être 
vraiment néfaste, Neptune pourra vous empêcher d'y voir clair. Si 
vous avez du mal à faire la part des choses, consultez votre ban-
quier. 
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Rendez-vous économiques
EVENEMENTS DATE LIEUX ORGANISATEURS/CONTACTS

Salon international du Food service 29 mai au 2 juin 2021 France sirha.com

Réunion du Comité Régional des Négociations Commerciales 15 juin 2021 Virtuel http://www.uemoa.int/fr

Organisation des réunions du cadre de concertation avec les OIG 15 au 30 juin 2021   Abuja, Nigéria http://www.uemoa.int/fr

Rencontre du réseau des Organismes de promotion du commerce 22 au 23 juin 2021 Virtuel http://www.uemoa.int/fr

9ème Conférence sur le changement climatique et le développement 
en Afrique

31 mai au 4 juin 2021 Cap vert https://www.uneca.org/fr/events/centre-afri-
cain-pour-la-politique-en-mati%C3%A8re-de-
climat/neuvi%C3%A8me-conf%C3%A9rence-
sur-le-changement

Conférence internationale sur l'enseignement forestier 8 au 10 juin 2021 Virtuel  Forest-Education@fao.org

Assemblées annuelles du Groupe de la BAD 23 au 25 juin 2021 Virtuel https://www.afdb.org/fr/news-and-events/
pressreleases/assemblees-annuelles-2020-du-
groupede-la-banque-africaine-de-developpe-
ment-communique-final-37563

4e Conférence mondiale sur le teck Du 23 au 26 août 2021 Accra, Ghana 
www.worldteakconference2020.com
infowtc2020@gmail.com

4e Conférence mondiale sur le teck 3 au 26 août 2021 Accra (Ghana) tetra@itto.int

Salon international de l'industrie et de l'industrie du futur 7 au 10 septembre 2021 France global-industrie.com

Conférence internationale dédiée aux moyens de paiement et aux ser-
vices financiers

21 au 23 septembre 2021 Amsterdam, Pays-Bas europe.money2020.com

 ●
 ●

Les astres vous seront favorables financiè-
rement. Si vous êtes artiste, vous allez en-

fin connaître le succès. Si vous travaillez dans la restau-
ration, vous allez récolter le fruit de vos efforts et de vos 
investissements. Pour tous les salariés du secteur privé, 
ce sera le moment de demander une prime quelconque.

Si vous êtes du premier décan, méfiez-
vous de toute opération financière au-

jourd'hui : elle pourrait se révéler désastreuse. Pour 
tous les natifs, une opportunité touchant l'immobilier 
pourra s'offrir à eux ; s'ils laissent passer l'occasion, ils 
auront à le regretter.

L'immobilier sera nettement défavorisé 
aujourd'hui. N'effectuez donc aucune 

transaction, qu'il s'agisse d'achat ou de vente. Même 
si vous trouvez un appartement ou une maison à votre 
goût, mieux vaudra temporiser.

Pluton en aspect harmonique pourra 
vous permettre de vous enrichir, mais 

seulement si vous contrôlez les excès propres à cette 
planète. En effet, Pluton rend très audacieux, et vous 
risquez de faire des choix périlleux sans en mesurer 
toutes les conséquences. Ne prenez aucune décision 
sur un coup de tête ; ce sera le meilleur moyen d'éviter 
les erreurs et de mettre la chance de votre côté.
 

N'hésitez pas à demander une prime 
quelconque, quitte à insister. On essaiera 

de vous faire comprendre que ce n'est pas le moment, 
mais vous obtiendrez quand même satisfaction. Par ail-
leurs, excellente journée pour réorganiser la gestion de 
vos économies.

Vu les influx astraux actuels, vos 
chances financières seront très faibles 

aujourd'hui. Evitez donc les spéculations boursières. 
A propos, ne négligez pas les valeurs traditionnelles : 
l'Ecureuil, la pierre, les objets d'art, etc.

Balance
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N'écoutez surtout pas les conseils de vos 
amis en matière de placements. A moins 

qu'ils ne soient des spécialistes compétents, ils pour-
raient vous faire commettre d'énormes erreurs. Et ce 
serait à vous de payer les pots cassés !

Vous pourrez compter sur de bons 
coups de pouce de la chance, et les cir-

constances vous seront particulièrement favorables 
pour réaliser des opérations lucratives. De plus, vous 
saurez faire preuve de rigueur et de sagesse dans la 
gestion de vos ressources, et vous consoliderez votre 
situation matérielle.

 
Jupiter, planète éminemment béné-
fique, vous assurera de la chance en 

matière finan- cière. Mais ce ne sera pas une raison 
pour abandonner toute prudence. Dans ce domaine 
comme dans d'autres, soyez raisonnable. Même si 
vos rentrées d'argent sont régulières ou augmentent, 
évitez les dépenses inutiles. 

Tâchez de mettre vos finances à jour avant 
la fin de la journée, autrement les astres 

vous infligeront une surprise très désagréable. Réglez 
vos comptes à la maison et au bureau, et n'oubliez pas 
que "qui paie ses dettes s'enrichit" (proverbe français).
prendre d'heureuses initiatives financières.

 
Les astres n'étant pas cléments avec vous 
sur le plan financier aujourd'hui, vous de-

vrez concentrer vos efforts en vue d'améliorer votre 
situation. Vous avez les qualités requises pour arri-
ver. Cependant, attention à ne pas compromettre vos 
chances en recourant à n'importe quel procédé. Soyez 
raisonnable ; et surtout ne vous jouez pas des lois, 
car cela est susceptible de ne vous amener que des 
ennuis.
 

Avec cet aspect de Jupiter, votre vie finan-
cière sera à la fois moins protégée et moins 

animée. Ne craignez rien : le pire qui puisse vous arri-
ver, c'est que l'augmentation récente de vos revenus 
ou de vos capitaux fait maintenant place à la stagna-
tion.
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Baromètres Togo
Référentiel
Valeur Sources
Superficie :   56 600 km² Populationdata
Population :   7 889 094 habitants (2018) Banque mondiale

Croissance démographique : 2,42 % / an Populationdata
Taux de natalité :       33,30 ‰ (2017) Populationdata
Taux de mortalité :    6,90 ‰ (2017) Populationdata
Espérance de vie :      65,00 ans (2016) Populationdata
Déficit budgétaire :    2,1% (2017) BAD
Smig : 35 000 FCFA (2012) CCI
Effectif des Agents de l’Etat : 44 504 (2015) Fonctionpublique

Risque pays (Coface) : C COFACE
Taux de scolarisation : 83% INSEED

Pays frontaliers : Ghana, Bénin, Burkina Faso
Indice de fécondité :    4,38 enfants / femme (2017) Populationdata

Chiffres clés
Valeur Sources
Taux de croissance : 5,1 (2019) CNC
Pib/hbt : 672 Dollars US populationdata
Taux d’inflation : 1,7 (2019) CNC
Balance commerciale :   373.810 millions (2017) BCEAO
Dette publique :   72% du Pib (2018) FMI
Taux de chômage : 3,4% (2015) PNUD
Budget national :   1.461,0 milliards F CFA (2019) MEF
Notation financière : « B » (Mai 2019) Standard & Poor’s
IDH :     0,503 / 1 (2017) Populationdata

Amélioration de rendement

INAM lance le progiciel intégré SAP
L'Institut National d'Assurance Maladie du Togo (INAM) a procédé au lancement 
officiel du progiciel intégré SAP (Système Application and Product for data proces-
sing) le vendredi 25 juin 2021 à Lomé, en vue d'améliorer son rendement.

 ● Bernard AFAWOUBO
 

Amorcée depuis 
quelque  temps,  la 
marche  vers  la  mo-

dération pour amélioration 
de  sa  performance  vis-à-vis 
des populations se poursuit 
au sein de L'Institut Natio-
nal  d'Assurance  Maladie 
(INAM).  C'est  dans  cette 
optique,  que  L'Institution  a 
lancé  officiellement  le  pro-
giciel  intégré  SAP  (System 
Application  and  Product  for 
data processing) ce vendredi 
25  juin  2021  à  Lomé. Cette 
cérémonie de lancement 
s’est déroulée en présence 
de  la  Directrice  Générale, 
Myriam  Dossou-d’Almeida, 
du  chef  projet  SAP  Inam 
ADOGLI Komigan, de Koné 
Sakarya, DG Groupe ALINK 
Telecom et plusieurs autres 
personnalités.  Le  progiciel 
SAP qui comporte au total 
quatre modules notamment 
le module  controlling  (CO), 
le module Human Capital 
Management (HCM), le mo-
dule  Matériel  Management 
(MM)  et  le module  Finance 
(FI)  d'inscrit  dans  la  vision 
de  l’institution,  qui  est  de 

devenir un centre d’expertise 
national de l’assurance mala-
die au Togo et dans la sous-
région où l’innovation s’allie 
à l’excellence pour optimiser 
la gestion des ressources et 
offrir des services de qualité. 
A en croire ADOGLI Komi-
gan, Chef projet SAP INAM, 
cet outil de travail qui vient 
d'être  lancé    est  l’aboutisse-
ment d’un travail de longue 
haleine  qui  va  améliorer  la 
productivité dans notre ins-
titution car ce progiciel a 
déjà  fait  ses preuves dans  le 
monde. « Après que la déci-
sion ait été prise par l’INAM 
d’implémenter  le  SAP,  la 
contribution  de  ALINK 
Group  a  concerné  la  partie 
planification,  la  partie  exé-
cution et l’accompagnement 
de notre partenaire pour 

l’implémentation du projet » 
a indiqué Koné Sakarya, DG 
Groupe ALINK Telecom. La 
Directrice  Générale  d’Inam, 
Myriam  Dossou  D’Almei-
da a remercié le Conseil 
d’Administration pour la 
confiance  sans cesse renou-
velée.  Elle a par ailleurs, ex-
horté le personnel à faire bon 
usage  de  ce  joyau  pour  une 
amélioration de la qualité du 
service  rendu  par  l’INAM. 
Il  faut  noter  que  juste  après 
le progiciel SAP, l’INAM se 
prépare  dans  les  prochains 
jours  à  lancer  l’exploitation 
de son application métier dé-
nommé  «ISTANE»  qui  sera 
prioritairement utilisé dans 
les  formations  sanitaires  de 
niveau  CHU,  CHR,  CHP  et 
pharmacies.

Café-Cacao

L’ICAT fournira plus d’un million de plants aux producteurs  
Pour la prochaine campagne agricole, l’Institut de Conseil et d’Appui Technique 
(ICAT) va mettre à travers son unité technique café-cacao, 1 195 000 jeunes plants 
de caféiers et de cacaoyers à disposition des agriculteurs.  
 

Ce sont, dans le détail, 
des  plants  (635  000 
caféiers  et  560  000 

cacaoyers), produits et sélec-
tionnés par les services tech-
niques, qui doivent permettre 
d'améliorer la productivité 
nationale et renouer avec le 
succès,  après  une  campagne 
mitigée.  Du  côté  du  minis-
tère de l’agriculture, qui s’est 
donné  pour  objectif  d’amé-
liorer la productivité des 
plantations  d’au moins  10% 
chaque  année,  on  table  sur 

la  création  de  340  hectares 
de nouvelles plantations de 
caféiers  et  de  287  hectares 
de  plantations  de  cacaoyers. 
Notons que, selon  le dernier 
rapport annuel de la Banque 
Centrale des Etats d’Afrique 

de  l’Ouest  (Bceao),  la  pro-
duction  togolaise  de  café 
serait  de  19  184  t  en  2020, 
repassant  ainsi  sous  la barre 
des 20 000 t, après s’être éta-
blie à 21 316 t en 2019. Dans 
le  même  temps,  la  filière 
cacao continue sa croissance. 
De 2019 à 2020, alors qu’ils 
étaient de 12 674 t en 2018, 
les volumes ont augmenté de 
10%, passant de 14 264 à 15 
690 t.

Avec Togo First 
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Aux décideurs ...

COVID-19 a mis en lumière la façon dont la mondialisation peut lutter contre les inéga-
lités.
La mondialisation est un concept à multiples facettes qui décrit le processus de créa-

tion de réseaux de connexions à travers le monde. Elle implique l'interdépendance des éco-
nomies nationales et l'intégration de l'information, des biens, du travail et du capital, pour n'en 
nommer que quelques-uns.
La pandémie a illuminé à la fois la mondialisation (un virus s'est mondialisé en quelques se-
maines grâce à la mondialisation et à l'interconnexion) et la démondialisation (l'effondrement 
de la coopération internationale et la réémergence du nationalisme en matière d'équipement de 
protection individuelle, dispositifs médicaux et vaccins). 
En raison de chaînes de production et d'approvisionnement mondiales bien établies et inter-
dépendantes, les prévisions économiques étaient pessimistes au cours des premiers mois de 
la pandémie en raison de la fermeture des frontières internationales et des fermetures d'entre-
prises.
La perspective de voir le monde plonger dans une autre récession économique majeure et à 
long terme similaire à la Grande Dépression des années 30 et à la récession de 2008 était une 
priorité pour les économistes, les gouvernements et les citoyens.

Les efforts de reprise ont pris racine tôt par rapport à ces deux crises économiques majeures, 
suggérant que le commerce mondial est beaucoup plus résistant que prévu. En fait, il y a lieu 
d'être optimiste quant à la reprise économique du COVID-19 ainsi qu'à l'avenir de la mondiali-
sation.
Les entreprises multinationales ont déjà eu leur test de résistance lors de l'effondrement du 
commerce mondial en 2008-2009. Cet effondrement a déclenché un processus de démondia-
lisation, mais le commerce mondial des marchandises et la production industrielle ont rapide-
ment retrouvé leurs sommets précédents – et ils l'ont fait encore plus rapidement pendant la 
crise du COVID-19. Le choc a été brutal et immédiat, mais la reprise aussi.
Les fl ux dits invisibles (IDE, envois de fonds, tourisme, coopération offi cielle au développement) 
ont été plus durement touchés, et il ne faut pas s'attendre à une reprise complète tant que le 
déploiement de la vaccination n'aura pas une portée suffi samment mondiale. Néanmoins, il 
n'est pas irréaliste de s'attendre à une reprise économique rapide une fois la pandémie passée.
Ironiquement, les attaques contre la mondialisation étaient un symptôme d'une maladie sous-
jacente – l'inégalité – qui a été éclairée par la pandémie.
La mondialisation manquait de retombées bénéfi ques pour ceux qui en avaient le plus besoin. 
La pandémie nous a appris que les inégalités sont le terreau de la propagation des maladies 
littérales et de la souffrance qui s'ensuit. Pour réduire les vulnérabilités aux futures épidémies, 
il faut s'attaquer à ces inégalités.
Mais la lutte contre les crises futures ne peut se limiter aux seuls développements domes-
tiques, car les inégalités sont mondiales. Adhérer aux Objectifs de Développement Durable des 
Nations Unies est donc un projet d'investissement à haut rendement.
La poussée vers la démondialisation existe certainement toujours. Mais les économies sont 
désormais connectées numériquement comme elles ne l'ont jamais été auparavant.
C'est une évolution positive, car mettre fi n à la pandémie de COVID-19 et prévenir de futures 
crises nécessitent une coopération internationale et un effort mondial pour garantir qu'aucun 
pays ne soit laissé pour compte. Les vaccins doivent être disponibles et abordables pour tous 
les pays, comme viennent de le réitérer les dirigeants des pays du G7 dans leur promesse de 
fournir un milliard de doses du vaccin COVID-19 aux pays les plus pauvres.
Tout comme la mondialisation a des ramifi cations pour tous les pays, la santé d'une nation 
affecte la santé de toutes les nations. Cela nécessite une approche globale pour assurer l'éga-
lité de tous les citoyens du monde.

COVID-19 et mondialisation

KPATIDE Komlan

Développement humain 

3ème édition du Forum foncier de la société civile  
L’ONG Autopromotion rurale pour un développement humain durable (ADHD) 
organise en collaboration avec le Ministère de l’Urbanisme, de l’habitat et de la 
réforme foncière, et l’International Land Coalition et REDD+ la 3ème édition du 
Forum foncier de la société civile du 23 au 25 Juin 2021 à Lomé pour contribuer 
à l’effort du gouvernement dans le processus de réforme foncière.

 ● Bernard AFAWOUBO

Depuis plusieurs an-
nées, le foncier est 
source de confl it 

dans des communautés voi-
sines mettant ainsi en péril 
la paix et la cohésion sociale 
entre les citoyens togolais 
alors qu’il devrait être source 
de richesse et de dévelop-
pement. Le gouvernement 
togolais s’est engagé il y’a 
quelques années dans un 
processus de réforme fon-
cière afi n de mettre fi n à ces 
confl its constatés dans le 
pays. Aussi plusieurs acteurs 
et autres structures tant éta-
tiques que de la société civile 
se sont-ils donnés pour mis-
sion d’œuvrer à travers des 
initiatives pour contribuer 
à une bonne gouvernance 
foncière afi n d’apporter 
leur pierre non seulement 
au développement durable 
mais aussi et surtout de dé-
samorcer la bombe sociale 
que constitue les litiges fon-
ciers. C’est dans cette ligne 
droite que l’ONG Autopro-
motion rurale pour un déve-
loppement humain durable 
(ADHD) organise en colla-

boration avec le Ministère 
de l’Urbanisme, de l’habitat 
et de la réforme foncière, 
International Land Coalition, 
REDD+, du 23 au 25 juin 
2021 à Lomé, la 3ème édi-
tion du Forum foncier de la 
société civile. L’objectif visé 
par cette troisième édition 
qui est placée sous le thème 
« Vers une gouvernance 
foncière centrée sur les per-
sonnes au Togo : le Temps de 
l’action » est de contribuer 
à l’effort du gouvernement 
dans le processus de réforme 
foncière engagée pour une 
gouvernance foncière qui 
prenne en charge les besoins 
des populations qui vivent de 
la terre.
Plan d’action 2022-2025
Au cours de cette rencontre 
de trois jours, les partici-
pants venus de différentes 
régions du pays font faire 
le bilan des éditions précé-
dentes, présenter les diffi cul-
tés rencontrées sur le terrain 
et projeter l’avenir en élabo-
rant un plan d’action pour la 
période 2022-2025 au niveau 
de chaque acteur membre de 
la SNE. Il sera également 

question à l’issu des travaux 
de soumettre ce plan d’action 
aux partenaires techniques et 
fi nanciers pour solliciter leur 
appui pour sa mise en œuvre. 
Participant à ce forum par 
visioconférence, le Coordon-
nateur ILC Afrique a estimé 
que ce Forum est une occa-
sion pour les acteurs fonciers 
de la société civile, de la 
SNE Togo ainsi que les par-
tenaires techniques et fi nan-
ciers d’apprécier le progrès 
réalisé dans le processus de 
réforme foncière récemment 
entamée et aussi pour échan-
ger et statuer sur les actions à 
mener pour appuyer ce pro-
cessus comportant la réforme 
foncière. « Le chemin a été 
long et nous le savons tous, 
mais nous avons encore de 
chemin à parcourir. Et c’est 
la raison même de la tenue 
du présent Forum de la so-
ciété civile sur le foncier. Il 
s’agit certes, d’une instance 
statutaire et nous en sommes 
à la 3ème édition. Toutefois, 
le contexte et la justifi cation 
sont bien compris par tous 
les acteurs.

 ● Photo de famille

FC Barcelone

Ronald Koeman met la pression à la direction ! 
Même si le FC Barcelone traverse une situation pas franchement évidente, le Néer-
landais attend de nouveaux renforts. 

Sergio Agüero, Mem-
phis Depay, Eric Gar-
cia et Emerson Royal. 

Ce sont, à l'heure actuelle, les 
nouveaux visages qu'aura à 
disposition Ronald Koeman 
pour la reprise de la Liga, 
en plus de potentiels jeunes 
de l'équipe B comme Gavi, 
Demir ou Nico Gonzalez qui 
pourraient venir prêter main 
forte. Un mercato à moindre 
coût, puisque les trois pre-
miers cités sont arrivés libres 
de tout contrat, mais qui visi-
blement ne satisfait pas tota-
lement le tacticien néerlan-
dais. Comme l'indique AS, si 
la priorité du club aujourd'hui 
est de réduire la masse sala-
riale en dégraissant, l'entraî-
neur a discuté avec la direc-
tion. Il a ainsi fait savoir à 
Mateu Alemany ou Rafa 
Yuste, les principales têtes 
pensantes de l'état-major bar-
celonais en dehors de Joan 
Laporta, qu'il attend encore 
deux ou trois recrues pour 
être satisfait de son effectif.

Le dégraissage assez 

lent rend compli-
quées de nouvelles 

arrivées

Pour lui, deux ou trois nou-
veaux noms sont indispen-
sables pour avoir une équipe 
équilibrée et qui puisse 
essayer de lutter pour tous 
les titres lors de la saison à 
venir. Le média ne dévoile 
pas de nom, mais explique 
que sont attendus un latéral 
gauche, un milieu de terrain 
après l'échec Wijnaldum, 
ainsi qu'un possible gardien 
de but remplaçant. Recruter 
tout ce beau monde s'an-

nonce diffi cile actuellement, 
d'autant plus qu'on ne semble 
pas se bousculer au portil-
lon pour des indésirables 
comme Samuel Umtiti, et 
que tout indique que Philippe 
Coutinho ou Griezmann, les 
joueurs les plus bankables et 
avec les plus gros salaires, 
risquent bien de devoir rester 
une saison supplémentaire. 
Ronald Koeman sait donc à 
quoi s'en tenir, même si, tou-
jours d'après la publication 
espagnole, la direction du 
Barça va tenter d'accéder à 
ses désirs... 

Avec footmercato.net

Financement des PME

Partenariat entre Ecobank Côte d’Ivoire et l’Etat
Ecobank Côte d'Ivoire et l'Etat de la Côte d'Ivoire à travers le ministère de la pro-
motion des PME ont signé le 2 août 2021, une convention portant sur le fi nancement 
des PME en Côte d'Ivoire d'une valeur de 5 milliards FCFA, à un taux de 7% sur 
une période de 24 mois.

 ● Eyram AKAKPO

Cette signature de 
convention a eu lieu 
à la tour A de la cité 

administrative en présence 
de Felix Anoble, ministre 
de la promotion des PME et 
de Paul-Harry Aithnard, di-
recteur général de Ecobank 
Côte d'Ivoire et directeur 
régional exécutif pour la 
zone UEMOA. L'objectif de 
ce partenariat est d'œuvrer 
conjointement avec le Mi-
nistère pour une coopération 
exemplaire dans tous les 
domaines et particulière-
ment dans celui du dévelop-
pement et de l'appui fi nan-
cier de l'entrepreneuriat et 
de la promotion des Petites 
et Moyennes Entreprises. 
En effet, les PME consti-
tuent aujourd’hui une base 
solide du développement de 
l‘économie d'un pays. Dans 
pratiquement tous les pays 
du monde, elles contribuent 
fortement à la création de 
richesse et d'emplois. Se-
lon le bilan du GROUPE 
OXFORD 2018, les PME 
représentent 98% du tissu 
économique formel, 20% 
de la richesse nationale, 23 
% de la population active du 
pays et 12 % des investisse-
ments réalisés. Cet apport 

considérable des PME dans 
l'économie ivoirienne est une 
conséquence des mesures 
adoptées par l'état de Côte 
d'Ivoire à travers le ministère 
en charge de cette branche. 
Ainsi, pour davantage obtenir 
des résultats plus percutants 
et favoriser l'émergence de ce 
secteur, le ministère renforce 
sa stratégie en permettant aux 
institutions fi nancières d'ap-
porter leur appui aux PME. 
Ecobank en tant que banque 
panafricaine reste attachée à 
sa culture de banque parte-
naire aux pme. Comme elle a 
toujours su le faire même pen-
dant la Covid, elle continue 
de soutenir l'économie ivoi-
rienne en fi nançant les pme à 
travers les programmes Elle-
ver, destiné exclusivement 
aux femmes entrepreneures et 

AUDA NEPAD qui prend en 
compte les MPME et PME. 
Cette action de la banque 
panafricaine s'inscrit dans 
sa vision de contribuer au 
développement des écono-
mies des pays dans lesquels 
elle est présente. Ainsi pour 
permettre aux entreprises 
ivoiriennes d'être plus per-
formantes et redynamiser le 
tissu économique ivoirien, 
Ecobank Côte d'Ivoire se 
joint au ministère en charge 
des pme par la signature 
d'une convention en faveur 
des PME. Les bénéfi ciaires 
pourront ainsi fi nancer leurs 
activités, satisfaire leurs 
besoins en termes de renfor-
cement de leurs capacités, 
accéder facilement aux mar-
chés fi nanciers.

Environnement 

Ces gaz à effet de serre plus néfastes que le CO2
Il y a de ces gaz à effet de serre qui ont un impact plus important sur le changement climatique que le dioxyde 
de carbone. C’est ce qu’a fait savoir Abiziou Tchninguilou, expert en changements climatiques lors d’une ren-
contre initiée par le COAWEB  avec l’appui du PNUD à l’endroit des journalistes sur l’environnement à Kpalimé.
Pourtant, non seulement ces 
gaz ne connaissent pas la 
réduction annoncée et espé-
rée, mais ils connaissent 
inversement une augmen-
tation de leurs concentra-
tions. On cite entre autres 
: le méthane, le monoxyde 
d’azote, le trifl uorométhane, 
les chlorofl uorocarbures 
etc… Au vu de cette situa-
tion, l’expert indique que les 
changements climatiques 
peuvent être freinés à condi-
tion que les gaz à effet de 
serre (GES), disparaissent 

progressivement de l’atmos-
phère terrestre. Pour ce faire, 
il faut réduire les émissions 
et ceci passe par nous tous 
togolais, a précisé M. Abiziou 
Tchninguilou. « Ce n’est pas 
une affaire de pays, c’est une 
affaire de tous. Les efforts, on 
les prend par pays. Les vrais 
efforts sont par personne. Les 
engagements doivent refl éter 
dans la vie de tout un chacun. 
Tout togolais doit prendre 
conscience de sa contribution 
dans la réduction de nos émis-
sions de gaz à effet de serre. », 

soutient-il. Et de poursuivre, 
« le phénomène des GES 
n’est pas né avec la terre. 
Avant la période industrielle, 
il n’y avait pas de problème. 
Normalement si on est rai-
sonné dans notre consomma-
tion de tous les jours, on limi-
terait les émissions. » Il faut 
noter que le Gouvernement 
Togolais, dans les Contribu-
tions déterminés au niveau 
national actuel a déjà pris des 
engagements importants qui 
prévoient une réduction des 
émissions des gaz à effet de 

 ● Ronald Koeman en conférence de presse ©Maxppp

AC Milan

Marco Simone valide le choix Olivier Giroud 
À peine arrivé à l'AC Milan, le transfert d'Olivier Giroud continue d'être validé par 
plusieurs anciens internationaux italiens. 

Après l'ancien buteur 
de Chelsea Gian-
franco Zola, c'est 

l'ex-attaquant du Paris Saint-
Germain Marco Simone qui 
s'est exprimé sur le recrute-
ment de l'international fran-
çais (110 sélections) dans les 
colonnes de La Gazzetta del-
lo Sport : «Giroud est un très 
bon coup. Il a tout : le phy-
sique et la technique, il est un 
buteur et en même temps, il 
sait comment travailler pour 
l'équipe. Il voit le but, ou plu-
tôt il le sent : il est capable 
de le trouver même de dos. Il 
est fort dans les airs et dans 
les gestes acrobatiques. Je le 
connais très bien car je l'ai 
toujours suivi, depuis ses 
premières années de France, 
notamment lorsqu'il était à 
Tours, qui est ensuite devenu 

ma maison». Passé par l'AS 
Monaco en tant que joueur 
et entraîneur, l'Italien de 52 
ans a également rassuré les 
supporters rossoneri quant 
à son cohabitation avec le 
Suédois Zlatan Ibrahimovic, 
et croit même à une certaine 
complémentarité : «De nom-
breuses personnes ont des 
doutes quant à leur possible 
coexistence, mais je pense 
que c'est possible. En fait, 
dans certains phases de jeu, 

il faut le faire : lorsque les 
adversaires se rapprochent, 
il devient indispensable d'ou-
vrir des espaces. A deux, ils 
peuvent tenir tête à quatre 
défenseurs adverses. Giroud 
est encore très dynamique, 
il peut faire les mouvements 
pour favoriser Zlatan : il peut 
appeler la profondeur et per-
mettre à Ibra de monter pour 
recevoir le ballon plus bas. 
D'une certaine manière, ce 
serait Ibrahimovic qui joue-
rait le rôle de deuxième atta-
quant : en tout cas, avec deux 
comme ça, tout devient pos-
sible. [...] Ils ont l'expérience 
et la capacité de s'adapter au 
mieux aux exigences de l'en-
traîneur. Ils ne se priveront 
pas d'espace, ils en priveront 
leurs adversaires».

Avec footmercato.net

 ● Olivier Giroud sous les 
couleurs de l'AC Milan 

©Maxppp
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